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harles Bourgeois l'emporte 
sur Wilfrid Gariépy 
Premier député conserva 
teur depuis 1900 


Trois-Rivières P 
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Revirement complet 
Aux élections générales «! 
et 1930, Arthur PBettez béra 
u 14,732 voix et Louis Durant 
ervateur, 11,043 soit une 1m 
de 3.649 pour le libéral  Trois-Fi 
es-Saint-Maurice a été détenu 
es libéraux sans interruption di 
1900. La campagne électorale 4 
rès active L'hon. Maurice Dupré. |: 
olliciteur généra!, et l'hon. Alfred] 
Duranleau, ministre de la marire, 
ont pris part du côté des conservu- 
teurs, et l'hon. Fernand Rinfret, an-| 
+ien secrétaire d'Etat dans le cabinet 
IGing, du côté des libéraux. Le can 
Cidat libéral lui-même, l'hon. Wilfrid | 


Ciarlépy, est un ancien membre du 


abnet Stewart, dans l'Alberta. 


East Hamilton ouvrier 


Hamilton, Ont Le parti ouvrier 
gagné lundi le vieux siège conser- 
a'eur de East Hamilton L'échevin 
Mitchell l'a emporté par une majorité 
le 4,793 sur le candidat conservateur 
1" troisième can‘idat ndépendant 


ærd son dépôt 
—* 4 =— 


L'ECOULEMENT 
DE LA RECOLTE 


PAR LE “POOL” 


Un payement initial de 354 4 


sous par minot Le gou- 
vernement surveillera le 


marché 

Ottawa. Le premier  manistre 
Bennett a publié vendredi a déclarn- 
tion suivante sur la facon de dispo- 
ser de la récolte de blé 1931 

“Les pdols du blé des trois provin 
ces de FOuest, qui possèdent près de 
1,600 élévateurs ruraux et des termini 
à Vancouver ®t Fort William, fonc- 
tionneront cette année de l& même 


façon que les entreprises appartenant 
à des particuliers. Ils auront un am- 
ple fonds de roulement et le 
ces ne seront pas invitées à garantir 
:eurs opérations 
“Comme un, nombre important 
producteurs désirent vendre leur grair 
sur le principe du pool, les éjévateurs 
appartenant à des pools dans ces pro- 
vinces fourniront! aux producteurs 
l'occasion de dispôser de leur grain 
au moyen d'un ‘‘peol” volontaire. Les 
“lévateurs paieront à ces producteurs 
un montant initial de 35 sous par bois- 
seau sur la même base pour la qualité 
ct le point de livraison que les 
années précédentes 
Ecoulement continu 
“Le gouvernement canadien pren- 
dra toutés les mesures nécessaires 
pour assurer l'écoulement régulier de 
la récolte de cette année On ne tolè- 
‘ rera pas que des conditions de panique 
contrôlent les prix procurables pour 
la récolte de grain dans l'Ouest cana- 
dien.” : | 
Ces arrangements ont été concl'is 
dans une conférence à laquelle assis- 
taient un représentant de la Banque 
Royale et un autre de la Banque Ca- 
nadienne de Ccmmerce, ainsi que le 
premier ministre Bennett, le premier 
ministre J.-E. Brownlee, de l'Alberta, 
l'hon. Howard McConnell, trésorier 
provincial et ministre des affaires mu- 
nicipales de la Saskatchewan, M. 
John-L MacFarliand, gérant général 
du cartel de blé, M. A.-J. McPhail, 
président du cartel de blé de la Sas- 
katchewar, et d'autres poprésuntents 
de l'Ouest, 


provin- 
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par 
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FIN DE SESSION 


Le d'scours du trône lu par 
l'honorable jure Duff 
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c‘fica in du 
irs aux pro- 
blé et celles visant là dis- 
ibution de Ta houille seront une aide 
uissante aux incustries dont il s'agit 
Au nombre des autres mesures 
uloptées par le parlement, citons cel- 
es conce’nant le droit d'auteur, Ja 
compagnie des chemins de fer Natlo: 
naux, les pensions, le rétablissement 
des soldats, le revenu consolidé et la 
vérification, l'éducation professionnel- 
ile, la Mornaie royale canadienne, les 
[Pensions de vieillesse 
Le projet législatif du parlement du 
{Royaume-Unri, connu sous le nom de 
Statut de Wéstminster, na été approu- 


jvé et l'on a humblement prié Sa Ma- 

jesté le roi de faire déposer devant 
= 

Ice parlement Avant IHomologation 


de ce des 


projet 
gouvernement 


de 
et de toutes les provin- 
réunirent à Otta- 

du 


délégués mon 


es du Canada se 
[l L + 

ur l'hvi 
et 
cette 


les 


provinces 


ation premier mi- 


nistre approuverent 


l'insertion 
défi- 
Dominion et des 


dans mesure d'une clause 


issant droits du 


à l'égard de ses disposi- 
on 
| ‘J'u la ferme conviction que 
ï le 
ratifié par 
avantageux aux 
Il 
mon gouvernement de né- 
semblables ententes 


d'autres 


cord commercial conclu avec 


jrmonwealth australien et 


‘+ parlement sera 
deux pays signataires 
ir de 
;ocior 


de com- 


parties 


merciales avec 


‘Empire. ! 


de 


La Conférence économique 


fiale, ajournée en novembre dernier 


pour se réunir de nouveau à la fin de 
cette année, a dû être retardée par 
‘ute de circonstances qui ont empé- | 


ché céttnins des Dominions de l'Em- 
représenter. Il y a 
lorsqu'elle se 
éunira de on y conclura un 
accord avantageux à toutes les par- 
ties de l'Empire 


vire de s'y faire 


à lie te c re » 
tout lieu de croire que 


nouveau 


.L'emprunt de conversion de 1931 
par leque! environ six cent quarante 
millions Ce do'lars on! été réengagés 
‘ans les fonds. publics Mu Canada, 
consiitue une preuve remarquable de 


onflarce en la solidité financière du 
paÿ: 


A 
taire 


In suite. de l'enquête parlemen- | 
sur les opérations de la ‘‘Beau- 
harnois . Power Corporation”, 
adopté des mesures tendant à proté- 
3er l'intérêt public contre. l'exploita- 
tion privée de nos ressources naturel- 
les €! 
qui, de 
fonds. ? 

Depuis le commencement de la ses- 
sion, la économique mordiale 
s'est accentuée et le chômage et la 


bogne foi, y ont engagé des 


crise 


détresse qui en résultent‘ dans main- | 


Les parties du pays se sent Vu aggra- 
ver par l'insuccès de la récolte du b'é 
dans certaines régions,de l'Ouest ca- 
radien Afin d'ajouter aux mesures 
rémédiatriçes actuelles, le parlement 
a autorisé le Gouvernement en son 
condeil à prendre les dispositions né- 
ceBsaires pour fournir le maximum 
d'emploi, et, par les moyens qu'il ju- 
gera convenables, aider le pays à se 
rétablir des conditions wdverses résul- 
tânt surtout de la mauväise récolte. 

Les grandes puissances 4 Europe et 
d'Amérique, imitant le geste né- 
reux et fécond du présiden: des Etats- 
Unis, 


accord, à rétablir dans le monde des 
conditions plus stables. Nous pouvons 
Taaintenant concourir À cette entre- 


ir 


l'ac-: 
Com- | 


démontre 


impé:- | 


à sauvegarder les droits de ceux | 


auquel le Canada souscrit de | 
tout coeur, s'efforcent, d'un commun | 


LES ELECTIONS 
DANS L'ILE DU. 
PRINCE-EDOUARP 

Les 


vais obtien 


nent une maiorité de huit |nistration des fonds spéciæux afrectés 


[11 soulagement 


Ft renversent le gouverne. 


ment libéral 
| « | le du Prince-ifdou 
| rd I AY 15 siéges, qui leur 
dont mA) de 8 permet aux |" 
ateurg'lenieéer le pouvoir au 
{gouvernement ‘béra! de M Len. M 
J-D) va ient premier mi- 
pa:sé quatre an: 
lan position. Le premier mini 
tre défait, M W-M Ia. n'a été rééli 
lars le auatriéme district de Prince 
qu'à 8 faib'e majorité de 14 votes, ei 
q'atre de ministres ont échoué 
Les quatre ministres défaits Front MM 
’eter Sincair. Ru Clark, le doc- 
jtoeur J-F MacNeiïl et Horace Wright 
| A part M Ixx les deux anriens mi-| 
ni éé! ont MM. J.-P. M::- 
Intyre ct B-W. Lepage 
D'autre pait, quacre anciens minis- 
‘res de M Stewart sont au nombre des 
ainqueurs: M Frenk MacPhee, an- 
ie ministre des travaux publics, | 
MM A-F  Arsenault, L-L. Jenkins 
t le docteur J.-P. MacMillan, tous | 
tro ncien mirystres sans porte-| 
feu'lle Les conservateurs ont obtenu | 
19 sièges ct les hHbhéraux en ont gar'té| 
11 
L'administration Stewart avait été! 
défaite on 1927 sur la question de! 
l'institution d'une régie des alcools. 
Au cours de Ja campagne élec‘orale, | 
il n'a pas été question de prohibition, 
M. S'ewart ayant déclaré que s'il re-| 
prenait le pouvoir, il maintiendrait 
l'app'itation re la présente. loi de pro- 
bibition | 
A Stewart a fait sa campagne en| 
accusant l'administration Lea d'extra- 
vagance en matière s'e dépense de voi- 
rie €! en promettant d'améliorer l'en- 
se,gnement technique et agricole, et 
d'appliquer le r#teux possible les indi- 
cations Au rapport Duncan Pour 
faire la sienne, M Lea a signalé les | 
services que son gouvernement & ren- | 
dus à la province. Les libéraux ont 
aussi cherché à convertir certaines | 
questions fédérales de subvention en| 
arguments contre leurs adversaires 
Avant Ia dissolution, les libéraux 
[possedaient 22 sièges ct les conserva: | 
leurs en avaient 6 1! y avait deux| 


sicges vacants. 


Mort de Mgr Guertin, éve- 
que de Manchester 


| Manchester, New-Hampshire. 
Mgr Georges-Albert Guertin, troisiè- 
me évêque de Manchester, est décédé 
La di matin au ‘’Physiatric Institute”, 
| le Morristown, Pennsylvanie. Jl était 
[agé 61 
Mgr Gücrtin était natif de Nashua. 
Aprés des études primaires dans”sa 
il avait étudié au sémi- 
de Sherbrooke et au Séminaire 
‘aint-Jenn, Boston. Ordonné prê- 
re le 17 défémbre 1892, il avait éta 
élu évéque à l'Age de 38 ans, après 


de ans. 


ille natale, 


paire 


do 


dé 


uo'r été curé fe Sairt-Antoine de 
Manchester. Il avait succédé à Mgr 
Delany. Lo 


N 


prise en nous appliquant fermement à 
[libérer le Canada des conséquences de 
{cet état universel de stagnation ‘éco- 
nornique et, en particulier, de l'adver- 
{sité qui a frappé l'Ouest du Canada, 
et cela pour que notre pays soit au 
tout premier rang dans l'oeuvre de 
restauration universelle. 


Mentbres de la Chambre 
des communes, 


on 4! 


Je vous remercie d'avoir pourvu 
aux besoins du servicé public. 
Honorables membres du Sénat, 


Membres de la Chambre 

des communes, 

Je m'unis à vous pour sympathiser 
avec ceux que les conditions actuel- 
‘es atteignent le plus rudement. Com- 
me notre fardeau est plus léger que 
elui d'autres pays, nous avons, à titre 
|de nation, l'obligation de secourir d'au- 
tait mieux nos citoyens infortunés. 
Je loue vatre zèle pour le bien géné- 
ral. Il est ‘° preuve la plus convain- 
“ante fe l'unité inattaquable du peu- 
ple crnañien « Les perturbations ac- 
‘uelles prendront fin, car: l'adversité 
ne peut rien en face de la volonté du 
|nnada 4e reconquérir le bonheur et 
la prospérité qui constituent ses droit 
tuvels. : 

Puisse 1* divine Providence vous bé- 
nir et vous guider dans vos entropii” 
res, 


| 
| 
| 
| 
| 
| 


| 
} 
Peter Veregin annonce l’ar 
rivée prochaine de 20,000 à 
quatre provinces voudraient procéder |'waucoup moins avancés : On 
[ une Frais identique. : l'Ouest proteste | Lire que le 5 août a été la date moyen- nationale 
DORE 1e pour le commencement de la mois: —— 

: : Le chef des TFükhobôrs du Cana- on du ble C'est un -peu plus to! que Madrid La commission parle- 
OTTAWA CONTS Qes Vinei da, Peter Veregin a annôncé que delta moyenne habituelle. Les dates ont [mentaire proposera à l'Assemblée na- 
CERIÈLES ANNEE, E valeur de la pro-|25 600 à 30000 Doukhobors émigre- | 46 depuis dix ans: 1030, 5 août: 1929 [tionate une mesure pour incorporér 

EUR RINeERe hé “HOAGR A pue ront d'Europe au Canada dans un ave- 8 août, 192$. 16: 1927, 23 1926. 9 [dans la nouvelle constitution une clau- 
Je 92.000.000 2:$820,000.000 en. 1929 nir rapproché. Il a expliqué que Les) 1955, 10: 1924, 23: 1928, ler: 1922, 5: l«c pour l'expulsion des congrégations 
groupes doukhobs-s des tre pre 1921, ler août {religieuses d'Espagne ct pour IA con- 
MONTREAL : DE Aime Parent hi . de l'Ouest se rendront re spon- | La superficie en blé moissonné dans cs des . Ke de Les congréga- pal 
résorier de là viilé de Verdun, Vient liihies des nouvenix venus au point} a province ne différera pas beaucoup |tions # 
l'être choisi Core président, géné- | 4e vue économique. n'a pas révélé le celle de i'année dernière, mais e| a clause en question serait Ancor- 
A de in Société Saint-Jean-Baptiste da quelle province les immigrants rendement sera probablemnt réduit de | porée à l'article 14, qui a trait aux 
de Montréal L mccède à M. Guy abliront, mais il y a lieu de penser), moitié L'orge accuse une grande relations de l'Eglise et de l'Etat. Elle 
PRRRIS ERC RECENSE CIEMIGENAEE que ce sera dans ;vs quatre provinces! hminutuon comgne embiavure et com- labolirait le caractère officiel du ca- 
DO de l'Ouest v me rendement tholicisme et mettrait fin aux sub- 
QUEBEC L'hon. A-L. Tasche- M. Veregin a dit que les règlement I n'y a pour ainsi dire pas eu de ventions accordées aux institutions 
eau, premier ministre de la province, | 4e j'imm gration seront observés. Dé-| lommage par la grèle La rouille confessionnelles 
pr oun adversaire dans le comté de jà on achève de pourvoir au logement | s'est fait sentir dans une partie de la L'Espagne possède 50 ordres et con- 
Montmorency: Cest le journaliste 4, «es immigrants, et on leur fourni- province. Les sauterelies sont tou- |grégations religieuses, qui comptent 
Louis Francoeur, directeur du “Jour-|;4 cn outre, des terres et des instru- | jours nombreüses et actives au total 45,000 religieux et religieu 
nal ments aratoires. | —— 4 -4D3-4—— sea La valeur globale des biens ec- 
Er Le chef des Doukhobors affirme : : j’ a |clésiastiques, à l'exclusion des oeu- 
HONPRENEE Fe peintre Fran- qu'il n'y a pas à cratnäre que les nou- Le à de pluie Do L'Aberta vres Fr est fixée officiellement à 
cois Richepin, petit-filë du poète Jean veaux venus deviennent un fardeau Edmonton es fortes pluies de [75.000.000 de pesetas (environ $6,000,- 
FRISRERISE MIRE RTE au Cana Loue public. Il a fait observer que | ta iiie de de dans te centté et | 000) 
en compagnie de sa femmié. Ils comp-|jes Doukhohors dont il est le chef Le ont Abe Lie ben code di- La nouvelle de la décision de la 
jen séjourner Ceux ou trois mois dans! ont pas de’ dettes et ont acquitté | mninué Jes . : jet Lune d'une belle ré [‘ommission a soulevé une vive émo- 
notre pays. leurs obligations fiscales en dépit du|.ote ne publié par le mi-[tion Des groupes de communistes 
malaise économique. Il a ajouté que|hjstre de l'awric » déclare alont tenté de défiler dans les rues, mais 
TORONTO. Six morts accidentel- 4,5 Doukhobors sont prêts À repren- Len Ce la police est intervenue et a blessé 
les ont marqué la dernière fin de se-|4;e dans leurs rangs ceux de leurs co- ER pie. chaud d'icl dislaes ‘rois individus. Les chefs de ces grou- 
maine dans l'Ontario. religionnaires qui les ont quittés. jours. La biais a retardé la matu-|[es réclament la révolution ‘rouge. 
D M. Veregir demande au peuple ca-|,ité pr s aille ante Dès qu'ils furent au courant du pro- 
QUEBEC M: Howard Ferguson, \padien de faire un Reich “ébstien D nd jet de à commission, les ie 
ps ne du se à Lon- ct hamain‘’ aux nouveaux immigrants. Se en holiques ont instauré un mouvement 
ares, € Mme kerguson, son arrives x . . 1 cer: , i mn 
[éGanada:et passeront quelque tetapel. 1e Colombie proieste, La situation dans le sud. |" ‘‘"1 raisemblablement le plus 
: Victoria. Le premier ministre de e fertile en conséquences qui ait encore 
Toronto. la Colombie, M. Tolmie, a télégraphié ouest du Manitoba “lieu depuis les désordres antireli- 
d'é + _ : . ic. roux oo i S i , >: 
OTTAWA Les RR. SS. Grises a ou L'hon. Albert Préfontuine, ministre ce Se papa 
de I Croix vicnnent de subir deux don, au sujet de l'ancertion de Peter de l'agricuiture, de retour d'un voya-| na] Vidal y Parraquer, de Tarra- 
pertes, À la suite de la mort de Soeur Voregit que plusieurs milles de ae d'inspection à travers ie sud-ouest! 56 chef de l'Eglise d'Espagne, en 
Sai 7 ; e , c 8 ic d , si i ‘ 
TE dE Donnbors doivent migrer au Ga [ ir Mami, décre fue le uns lmence u prima Bague y Suens 
QU | et nada bientôt. M. Tolmie a dit qu'il” PU". | Dans les milieux ecclésiastiques, on 
JÉEA PREMIERE ART RE MOI, est certain que M. Gordon empêchera es Lt aa ds PAS co ail remarquer que la mesure propo- 
_. . . [l# venue de nouveaux immigrants HE eue où il vaudra la PEMET 6e reflète ‘a composition socialiste de 
MONTREAL. Le rolet le rene LS Nous n'en Voulons plus” de se servir d'une moissonneuse. Ce :Aesembiée et qu'elle peut provoquer 
de Siam, en visite au Canada, ont été | act-il dit. [résultat est dû au manque de pluie an 5 ao plus grandes batailles parle- 
reçus par la ville de Montréal. LE Sremement dede |printemps, ver? nt à la suite d'un hi- ‘aires de l'hisoire d'Espagne. Ils 
— , - . real VCT SANS neige. “timeon: , 85 - mn 
PME NAN a à TN En RONA RER M ORIRAREUEENRnes ARE Las 
vail, M. G.-D. Robertson, annonce que | , i . LAibert, Brenda et Arthur, tout le 
l ._, que le gouvernement d'Alberta ne dé- : 
les travaux. de voirie seront activés}, Micune sorte dimniul tio e. L'eurrage nécessaire pour les animaux 
à migration pr | . | : 
dans tout le pays, comme moyen d'ai- sentement. Il a ajouté que l'histoire devra êlie coupé sur les terres de la HERBE NOUVELLE 
der les sans-travail célibataires. | ne 1 : couronne. Tl en sera de même dans * 
RSR des Doukhobors de l'Ouest empêche | rtaines arties d'aut icipa- : , 
d'ailleurs de souhaiter la venue d'im-i... PAIE ; Dr pe POUR Ë OÙ EST 
OTTAWA. - La mort du sénateur migrants de ce type. lités, Edward, Winchester et Pipc- 
E.-M. Farrell, Queens, N.-E., survenue En Saskatchewan stone. Des arrangements ont été . 
de bonne heure jeudi matin, place les Régina. Le procureur général, faits pour l'envoi d'hommes et de ma-| C’est un fourrage parfaite- 
conservAleurs °£ les libéraux sur un}, A. McPherson, a dit que le gou- ChRenSs PARA CICR RER SAMU ICS ‘ment adapté au dur climat 
pied d'égalité à la Chambre Haute. Verneraent de In -Saskaichewan ne Swan Lake, d A: t à ousse 
Le Sénat compte maintenant 47 libé- RES ®| A Melita, M. Préfontaine et M. D.- es prairies et qui P 
“aux et 47 conservateurs. ; ons | FREE PAU proviRee à L. McLeod, commissaire municipal, tot 
: ' . aucun des 20,000 Doukhobors qui sont ont assisté à une conférence de pré- he 
QUEBEC. - Les Pères de Sainte- FAR CR CR PAG AUTRE CRE fets et, conseillers des différentes mu- ns A9 ADR AN CEE nie 
: ; Gr 4 L A Ottawa . Le pa ER es i U : ries seront gratifiées d'un nouveau 
roix, établis à Québec depuis une Ottawa. D'après uñé Information nicipalités Aars le besoin. n repré fourrage, qui aura un très grand effet 
trentaine d'anhées, vienneñt de déci- : a . sentent du gouvernement fera un re- 
L du département de l'immigration et|, , ; sur ‘tout l'Ouest, a annoncé l'hon. Ro- 
PE F'APEE PR PASE AAUS ie met toRoIe le lA colonisation, i] est impossible D re ge enr bert Weir, ministre de l'Agriculture. 
au premier septembre prochain. aux Doukhobors de satisfaire à la pré- A ” [Dec fait, l’on croit que la découverte de 
ms ente loi d'immigration au Canada |. Trois ministres fédéraux |ette variété aura autant d'effet sur 
INASEINGTON, : Le secrétariat | Oo fuit d'ailleurs observer que le dé- viennent dans l'Ouest l'Ouest qu'une nouvelle variété de blé. 
l'Etat anronce une diminution de 713 partement n'a reçu aucunë communi- —_—— Œlle est le résultat de plusieurs an- 
our cent fens le chiffre des immigra-| ion au sujet de la venue de 20,000| Ottawa. :- Trois membres du ca-|nées fe recherches scientifiques. | 
tions canadiennes aux Elats-Unis,| D Lhobors au Canada. binet fédéral, — l'hon. T.-G. Murphy.| Le professeur L-E. Kirk, ancien 
sen l'année financière se terminant ——. ete ministre de l'intérieur, l'hon. Robert | professeur de l'Université de la Sas- 
c 20 juin dernier. . Weir, ministre de l'agriculture, et|katchewar et maintenant haut fonc- 
; Propagande communiste l'hon. H.-H. Stevens, ministre du com- |tionnaire du ministère de l'agriculture, 
BERLIN. —- Par l'entremise des pts De merce, . sont partis lundi pour|en est le découvreur. 
Etats-Unis, l'Allemagne négocie l'a- Québec. — Le lieutenant-détective | Ouest. Cette nouvelle herbe d'alimentation 
chat de trente à quarante millions de | Lauréat Lacasse, de la Sûreté muni- M. Robert Weir, qui est accompa-|n été soumise à plusieurs épreuves 
dollars de coton du bureau agricole|cipale, vient de découvrir un local gné‘du professeur L.-H. Kirk, ancien-|très sévères. Elle les a subies avec 
des Etats-Unis. communiste d'où sortait une abondan-| nement fe l'Université de Saskatche- | un succès si étonnant que l'on est jus- 
7 | te littérature destinée à enrôler no3|wan, et récemment nommé agricolo-|tifié de croire qu'elle jouera un rôle 
REIMS. La foudre a tué “huitlouvriers dans les rangs de ce parti. |,iste du Dominion, du Dr N.-8. Ar-|des plus importants dans l'élevage des 
élèves de Saint-Cyr au cours de ma-|Des centaines de journaux et revues chibald, directeur #es fermes expé- |animaux. sa 
oeuvres au camp de Sissonne. ont été saisis et gardés au bureau de | ;imentales Au fédéral, et de J.-G. Tag-| On sait que. l2 programme du gou- 
| ‘a police à l'hôtel de ville. Le Pan |enrd, surintendant fe la ferme expé-|yernement pour aider "Ovest à sortir 
PARIS. — Le sultan du Maroc est l'aire “e ce bureau % pris la fuite de-|,;imentale re Swift Current, étudiera|du malaise provoqué par la mévente 
arrivé à Paris pour visiter l'Exposi-|Puis quelques jours et il est mainte- | je conditions existantes dans l'Ouest |des btés’contenait un encouragement 
tion coloniale et a #t6 reçu par M.|nant rendu à Frédéricton, N.-B. et les besoins des provinces des prai-|À l'élevage des animaux. Déjà on a 
Doumer, président de Ja république, ÉD — — ries, particulièrement la Rare de | aidé jes cultivateurs À se procurer des 
M. Laval, président du Conseil, et le L'assurance contre 1 la Saskatchewan. ! animaux de race et À commencer l'éle- 
président Au Conseil municipal. — à mure Il n'y aura pas d'assembléés publi- | vage. : 
a chômage ques au cours des visites de ce grou- Cependant il manquait encore un 
PAS: D RS6 NIET Mig, 59e Ce pé de dignitaires dans l'Ouest. Au|fourrage parfaitement adapté au dur 
que de Montpellier, & été nommé au! Calgary. —" Le Dr G.-D. Stanley, |jjeu de tenir des assemblées publique, [climat des provinces des prairies, On 
“iège métropolitain de Rennes, en rem-|député de Calgary-Est, aux Commu-|ils visiteront les principaux fermiers | vient de le découvrir et-il ne sera pas 
placement. de feu le cardinal Charost.|nes, » annoncé à son retour dans cette |es régions qui ont le plus souffert de [d'un mince secours aux agriculteurs, 
“gr Mignen était depuis neuf ans à |ville que le gouvernement fédéral est |} sécherésse ét ils discuteront avec | Cette nouvelle herbe a, parait-il, une 
Montpellier. Test Agé de 60 ans. en train de se procurér des données|eux des meilleurs moyens à prendre | plus grande valeur nutritive, elle est 
CAL pour l'établissement d'un système! bour venir en aide à ceux qui ont be- | plus agréable au goût, puisque les ani- 
M. Woodsworth th ira à Genève d'assurance contre le chômage dans |soin d'assistance. + maux la mangent très bien, et elle « 
tout le pays. Le gouvernement fédé- aussi la propriété de pousser plus tôt; 
M. J-S. Woodéderth, déjuté de jefral, # ait M. Stanley, voudrait réali- de fait elle pousse même sous la neige. 
Winnipeg Nord-Certre, partira cé|ser ce projet le plus tôt possible, mais| Pour la légation française dé A : 
mois-ci pour l'Eurôpe, afin d'assister |il va ‘e soi que le système projeté ne - Les Lindbergh ont repris 
aux réun'oris de l'asserablée de la Li-|serait pas d'un grand secours, par| Ottawa. — Le ministre de France, leur randonnée aérienne € 
re ‘es Nations qui auront lieu pen-|suite du malaise économique. 11 a|M. C.-A. Henry, a annoncé que la 
ans les trois prémières semaines de [expliqué que le gouvernement entend |Chambre des dépités accorde $100,-| Poin! Barrow, Alask Alaska — Le colo- 
septembre. - 1] «été iuvité par le se-|organiser l'assurance contre le.chô-|000 pour l'achat d'un terrain pour la |nel et Mme Charles Lindbergh, qui ont 
crétaire de la:Ligre À titre de “col-|mage suivant les principes adoptés |construction de l'immguble de la lé-|éié retenus plusieurs jours Point 
Inbcrateur temporaire”, ce qui tui|par les compagnies d'assurance. Les|gation française À Ottawa. Toute-|Barrow par le mauvais op sont 
permettra de rencuntier les membres employés, les patrons. et le gouves-|fois, '+ Sériat n'a pas ratifié cette dé-|partis lundi pour Nome. Is ont reçu 
du secrétariat et d'aésister aus dis-|nement se partageraient le paiement |cision et ne pourra pas le ffire. avant lun accueil enthousiaste dans les pos- 
cussions. des primes, octobre, .Îtes de l'Extréme-Nord.- Er 
‘ . + 
i Re + te 
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LA LIBERTÉ 


DIEU ET MON DROIT 


(UNE NOUVELLE 
IMMIGRATION 


REGINA Au cours d'une. con- DE DOUKHOBORS’ 
fé entre les représentants des 
juatré provinces de l'Ouest, il serait 
tracé un plan d'emploi et de l'admi- 


des chômeurs. Les 


30.000 compatriotes, mais 


| 


LA MOISSON 


La moisson bat son plein au 
Manitoba 


dans 
le. 


mois st très avancée 


a vallée dc la rivière Rouge et 


bhattage:s soni commencés en certains 


ndroits, mais certains districts sont 


peut 


Téléphone 21 817 
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619, avenue McDermot 


luc Manitoba 


L'ESPAGNE VEUT 
 EXPULSER LES 
CONGREGATIONS 


Les catholiques s s'organisent 
pour combattre cette me. 
sure devant l'Assemblée 


\ \ | 


ECHOS D'EU doumergue fait de longucs age 
ROPE MAL DE TETE ? 7 tes à pied, ocrunamt.de reste de 
»rmée pricipalement à la lecture. 
nef 


Pas de dissoiution de la diète | Pourquet souffrir lorsqu® le mue |, ta Chambroanglaïse rejette | 


Es 


ment est prompt et-inoffemaif 
prussienne tas "* , 
ne : “ À la stérilisation des 
Be -fin La tentative de l'xpposi-l'  : | déments 
t + « froite ét de gauche pour dis- | ; | 
rire la diète prussienne au moyen | Londres -— Le parlement anglais 
4 , serie a etre e t 
’ lé ite na échoué. La mesure] Des mil'ons ce gens ont prie” à | a pas encore été _—. travaillé par | 
‘en que 9792000 suffrages, | compter sur les tak'eties Aspi es nouveautés modernes pour accep- 
“'ors qu'' « fallait 13449000 pour | pour le soulagement d un ma! l'ernblée ire conceptions les plus 
crrenlitrer une victoire la savent qu'elles soulager: | 56 des sociologues | 
Mérontents Ce leur échec, les com- eur si rapidement Par une majorité de 78 voix, la 
inoflensives Les . . Î 
‘mirireg ont provoqué une émeute qui | biettes Aspirine ne nuise Chambre ‘es Communes a refusé la 
n pris de sérieuses proportions a | coeur Lisez les instructi ecture d'un. projet de loi! 
fuvllade à crépité dans les rues de r du paquet pour le ms établissement légal de la | 
Bertin. Deux capitaines de laspolice Apr rhumes de l'ét térilisation des déments. | 
sortes | 
el une douzain: de communistes ont ï | DR — | 
eu ie | ASPIRINE ES 
| Le théâtre italien contrôlé | 
ne Trade Mark Reg. | 1 
2 st A ” Fabriquée au (annda | pa Tr 'e e fascisme 
M. Aristide Briand parait. ee — | 
être rétabli | Rome Tous les théâtres, salles | 


ht16 r MTL « di u C 1 « + e d 
: it établir un droit {d'opéra et ‘music halls” d'Italie tom- 


dent: D fait le recut en | k 
Cocherel, Frar M. Aristide | * °°° | ga le Zoo. r bent sous le contrôle direct du gouver- 
nat et juin 1,336,679 visiteurs et en-| 7 : 
Briand, arrivé, ici 11 y a une semaîne si d ement. L éâtre devient à son tour | 
P 2441440 francs ; : : 
pour se reposer, sur l'ordre de ñes mé- | +4 [un gouvernement. Font 
2 ns sd | 4 APS ot : A 
decins, revient rapidement à La santé . : | [partie de cette nouvelle corporation 
Les voisins du ministre des ‘affaires L'écorce des Jésuites |fas > tous les propriétaires et gé- 
étrangères, qui le voient chaque jour sel |rants ‘ée théâtres. les acteurs et ac- 
e promener dans #0n jardin, disent Londres Grâce à l'initiative du |'rjces, les orchestres, les machinistes 
qu'il semble complètement remis de !''Weicome Medical Museum de Lot: |2t autres empl yés de théâtres. Toute 
épuisement dans lequel l'avaient plon- [dres on célébrera le troisième centenal-| grève leur est interdite par Mussolini 
gé les dernières conférences interna-Îre de l'introduction en E pe de |La corporation du Spectacle gouver- 
tionales après les longues fatigues de |'$rerce de quinquina. Cette éCOrcr. |nera avec une main de fer. 
a carrière {si universellement connue aujourd'h à 2D0-b—— 
2 D — comme antifébrifuge fut répand 
LE LE 
| urtout par les soins des Jésuites. Ce Palais des Soviets 


L' enseignen:ent du français eux furent les premiers à la faire 
obligatoire chez les né | 


! LL 11 « A. ale . 
r réguliéremert du Pérou Auasi Moscou La cathédrale du Ré 
| 


Allemands la désigna-t-on 50 le nom d'écorce!| dempteur, une des plus imposantes 


léglises de Ja Russie, fera place à un 


+ des Jésuites 
Berlin Le ministère de l'intérieur A! asion de ce tricentenaire, une | Vaste auditorium qui portera le nom 


| e Îde ‘‘Palnie des Soriets’ : 
exposition sera organisée, et.S. Em. |de Palais des Soviets”. La démo 

, t ' £ ; £ , ” le 
nal Bourne l'inaugurera avec |lition de '1 cathédrale a commencé 'e 


du Reich, d'accord avec la commission 


d'experts des Etats particuliers, a nc- 
cepté le principe du gouvernement 


. LA LI 


BERTE 


Les thés ne sont pas ble rene de Lire 


traversait la front 


tion demandant la 


Imatum allemand. 
1 
2 — - — 


PLUS DE QUATRE w 
| MILLIARDS POUR |: 


rès 


ière belge à Gem- ! me 
[menich et distribuait une proclama-|dissement ce 
soumission à l’ulti- !avaient « 


FINS MILITAIRES : 


ILes Etats-Uni 


Russie au 


puis la France et l’ Angle- 


terre 


le bruit intense des grandes villes |epfants Quand un enfant È on s Su re SD nine M SU, 
|-omme Mribou ne ou Sydney, ou :e | outre du Croup, il este NT | M. E. SAFOURIN. : 
| -aîr absolu ct solitude‘ ranch , . RE T ‘ | 
OR eee ie rt CPR RE 
second rang, k Si à L se de r} a Res li ique du Dr Phomas. Elle re- | Dilleis de voynues 
RSR EE EMA ie de glan«s, Cha luit Pinflammation et détk aa 204, ave. Prosencher, St-!loniince, Mna 
emcaté, imrc ibles à prévoir, ne 'e phlegnu . donnant un prompt lél.s Durenu, 201 %51—Més. 201 203 
odtisent cn /.ustral soulagement au petit malade. = 
RE - —44 + _ le est également bonne pour MANUFACTU RIERS 


Le tableau suivant donne les mon- | 


tants qui ont été 


[de la dernière anr 


dépensés, au cours 
née fiscale, par les 


d'fférents gouvernements du mond 


pour Je maintien 


des armées. Ces ‘fat: 


{chiffres sont extraits d'une récente |‘ 
publication de la Société des Nations 


les ambassadeurs du Pérou, d'Espa-|ler août. Toui autour du jardin qui | 


prüssien d'introduire dans les écoles | ne e* de Hollande. |entoure la cathédrale, 9n a dressé un 
supérieures allemandes je français | ++ — enclos haut de vingt pieds, de sorte | 
comme première langue obligatoirt : +: que pêrsonne re peut observer de près 
hs pé x Loin de la politique D. 
l'anglais étant porté au programme # |'a cémolition De la rue cependant | 
d'ense ent c« »e deuxième lan- | —! |on peut voir les démolisseurs à l'ocu- 
nselgnement comme deuxième lan-| M. Doumergue, durant #0n L na 
gue étrangère vre sur la partie supérieure de l'édi- 
drillant septennat, fut beaucoup aimé|, 
2 D  — | fice, la célèbre grande coupole dorée 


: - | des journalistes: après son départ de | a. doués do dual etit 
Le succès de l'Exposition |'riysée, is ne l'ont pas oublié. Is | Re 


L I] parait que soixante-dix livres 
t aïlés le voir dans sa propriété de | ; 
coloniale sont a!lés le voir dans sa prop d'or ont servi à dorer la grande cou- 


pole. En tout cas, on peut observer 
que les démolisseurs procèdent avec 
beaucoup de précaution à l'enlève- 
ment Au revêtement de la coupole. 


: — lournefeuille et connaître un peu ses 
Paris. Le bilan d'exploitation de | impressions. 

l'Exposition coloniale accuse, pour res “Il n'est pas exact que je songe à 
deux premiers mois, un véritable suc- | solliciter les suffrages des électeurs sé- 
cès: 7,580,291 visiteurs. La recette |ñatoriaux du département du Gard. 


ainsi obtenue, malgré les innombra- | as plus d'ailleurs que d'aucun dépar- , : h . 
bles cartes données, atteint 3,599,325 |'ement. Anniversaire de l'invasion 
, francs “J'estime qu'après avoir joué pen- de la Belgique 

La journée la plus forte, au point | ant sept ans le rôle d'arbitre des par- PEN EEE 
de vue entrées, fut cellé du 24 mai, |'is, il re m'appartient pas de me mêé- Bruxelles. La Belgique a com- 
qui a eu le concours, il fabt l'avouer, | ‘er aux luttes ardentes de la politi-|mémoré, le 4 août, le dix-septième 
des Journées Nationales d'Aviation, st | que." anniversaire de son invasion par les 


qui vit entrer à l'Exposition 416,129 M. Gaston Doumergue a ajouté | armées allemandes. A 9 h. 30, un 
spectateurs. La journée la plus fai-|qu'il se préparait à partir prochaine-|coup fe canon ayant donné le signal, 


ble fut une jourtée pluvieuse: celle ment pour Aigues-Vives. les cloches res églises, les sifflets et 
du 11 mai, où il y eut moins de 30,000 “Je retrouverai là-bas, a-t-il dit, mes |les sirènes se sont fait entendre pen- 
visiteurs. compatriotes qui sont tous mes amis.” | dant une demi-minute, après quoi on 

Le Jardin Zoolpgique, qui est l'at-| L'ancien chef Ce l'Etat n'a pas dis-|a observé une minute de silence. Clo- 


traction principale de l'Exposition et | simulé ‘la .satigfaction que lui causait|ches, sifflets et sirènes ont rappelé | 
qui est d'ailleurs la plus intéressante, la pensée de la liberté reconquise. aux Belges que le matin du 4 août | 


On remarquera q 


ue les Etats-Unis 


sont en tête avec plus de 700 millions 
{de dollars. La Russie soviétique vien‘ 


ensuite avec 578 rt 


suite la France, avec 466 millions, ct 


l'Angleterre, avec 


-onstate ensuite une chute de plus de 
[200 millions et on arrive à l'Italie 
(248 millions) suivie du Japon (235 
|millions) et des Indes (211 millions) 


L'Allemagne est 
avec 1714millions, 


gne, qui à dépensé 112 millions. Le 
budget du Canara a été de 21 mil- 


lions. 


Le plus petit budget a été celui de 


Lihérie: $126,070. 


pensé $272,391; le Luxembourg, $277,- 


200. 


Le total (es budgets militaires pour 
les 60 principaux pays du monde est 


de $4,157,931,958.. 
Allemagne 
Angleterre 
Argentine 
Australie 
Autriche 

Belgique 

Bolivie 

Brésil 

Bulgarie 


ne devait pas être payant. Pour évi-| Levé chaque matin à 5 heures, M. | 1914 l'armée du général von Emmichs | Canada 


C'ést le même riche tabac de Québec, 
récolté dans les mêmes champs, mais 
choisi et mélangé par des experts, dont 
vous jouissez tant quand vous fumez 


\ 


Cet ya “merveilleux mélange des meilleur tabacs du 

sions Datbes. 

4 Le scellé; env: papier ciré, garde le tabac 
ER sainte or d’ I : en A2) 
kS TT vous & Pate con. Pas d'a avc U 4 


Chili 

Chine 

Columbia 

Costa Rica 
Cuba . 
Danemark 
Saint-Dominique 
Equateur 
Egypte 

Estonie 


Espagne « 

Etat libre d'Irlande 
Etats-Unis 
Finlande 

France . 
Grècer 

Guatemala 

Haïti 


Honduras 
Hongrie 
Hollande 
Indes 

Italie 

Japon 

Letvie 
Libérie 
Lithuanie 
Luxembourg 


Mexique . C 
Nouvelle-Zélande . 


millions. C'est en- 


465 millions On 


en 8ème poatons) 
suivie par l'Espa- | 


Nicaragua a dé- 


o77 


$ 171,923,040 
465,255,000 
50,331,291 
18,419,702 
14,507,320 | 
33,303,200 | 
3,481,200 | 
55,005,920 | 
7,609,000 | 
21,069,200 | 
28,920,000 | 
94,291,650 
6,452,000 

= 688,600 
12,031,000 
12,270,000 
1,056,838 

y 1,814,229 
10,471,318 
5,520,009 
‘112,583,209 
7,080,500 
707,425,000 
16,457,500 
466,960,000 
21,340,800 
2,100,000 
1,157,920 
973,524 
20,220,000 
30,880,000 
211,587,622 
248,946,500 
236,861,500 
7,860,000 
126,070 
b,680,000 |: 
277,200 
46,835,500 
3,496,150 
272,391 
11,520,000 
610,540 
1,419,100 
9,896,000 |' 
7,196,000 
92,073,000 
16,379,640 
53,647,200 

, 578,942,707 


‘Tout frais des plantati om — : 
_. L:5s fermiers américains en | HOTEL FRONTENAC 


e 


arrachent aussi. 


ttre à ts d'agran-| L'unique hôtel de langue françni-r À 
ssement quil ;, s au Un cultive! . | Winnipeg — Repas à la carte, rhan- 
aie tiérel FENTE €n- !hres simples et doubles — Satisine 
ss b le a mis le feu à sa [tion _ assurée, 
r€ ns pu 1 ‘ . 1 
tenus. Ils n* ” En |  Latourelle Frères, prop. 
aa \ jue de donner le 161, rne Notre-Dnme Fat. Winerig 
visitcu que «a noins “e dix sou lin boisse | re 
AU TS F0 I tivateu?s de l'lowa estiment por CARTES PROFESSIONNELLES 
pu bus efuge ! L transport et battage | — RTE 
L'explication fe cet atanton 


s simple pour qui 


les moeurs 


les maux de gorge et de pot 


Mort du sénateur Farrell 


. at: : |554%, rue des Menrons, Snint-Tonifnee 
matismes, les coupures, ccor-| Téléphone 201 614 
CneR Re sennieur Pévarnttchures el meurtrissures, L'Iui Monuments funéraires 
: Wu AS représentant 6 Felectrique du De Thomas: Marbres — Granits — Statues en 
HU. réo-écossaise dé Queen regardée par plusieurs mil! marbre Carrare 
Chambre haute, a succombé jeu | iers ‘comme if article indis- Nous agrandissons d'après petit monêle 
lie à ! maladie aui l'avait forcé | bensable de la pharmacie di 
lite: dimouche. Il était âgé de |inajson. 


C'est dans ce Temps de Crise 


que l’assurance vie devient 
plus nécessaire encore 


PENSEZ UN PEU à ce que deviendrait la 
fennne et les enfants si vous disparaissiez 
Tdans le temps présent, 


C'EST LE TEMPS de vous assurer si vous 


l'êétes pas, suffisamment. 


Mais c'est le temps surtout de conserver vos 
assUTANCeS SL VOUS CN AVEZ, parce que c'est 
peut-être Je seul capital que vous pourrez 
sauver de la crise actuelle. C'est de plus, 
en cas de mort, tout ce qui resterait dans 
bien des cas entre vos familles et la mistre. 


LA SAUVEGARDE 


La plus puissante compagnie canad'enne-françaisc d'assurance vie 
- de tout le continent américain 


Plus de cing million$ de dollars payés aux assurés 
RAYMOND DENIS 
Agent général 
VONDA, SASK. 


CONGRÈS EUCHARISTIQUE 


DUBLIN, 1932 


Compagnons agréables, extrême confort, service et cui- 
sine renommés vous sont assurés si vous allez au Con- 
grès ucharistique de Dublin par la voie du Pacifique 


re. mr Dénart snécial 


Rettféz vos billets de bonne 
; "de à 4 Fe 4 enbiné, - sur un paquebot “DUCHESS” 
11 JUIN 1932 
de Montréal 
à DUBLIN directement 


Pon- tons rensaignéments, s'adresser à 
B.-W. GHOMS assistant agent géné- 
rnl, édifice PR; Edmonton; ‘G.-R. 
SWALWELL, agent des passagers, dl. 
flee. CPR, Saskatoun:; W.-C, CASEY 
agent général des passagers 9 par 
sur” angle Main et Portage, Win- 
nipeg 


PACIFIQUE 
CANADIEN 


11 y a toute PT pour !a célébration dé la Saïñte Mespe sur. les 
paquebots du lacifique Canadien. 


2 ——————— 


| 
n + vous » 
Jes Go, es [IV HAT 


ilien qui aime | Excellent pour le croup des 


hé a inc d'orciilh d10ù cr .JOSEPH GAUTHIER | 


ms Dr RITCHIE 


Winnipeg. Man. 1? août 1911 
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ait ne p: 
ayez a saveur u Salada 120 et éet kit prob 
+ Qué pe i# + arrière ! itio er 18 r he 
‘loomme ééputé à l'Assemblée lég \ b' É 
tn la Nouvelle ,Kcosgé! En 1005, 4 es et les na mis en réserve 
IH avait et Co à pre lent de 1 Ces à 
1 gis.at né 1 ( ? té } 
à ce poste en 1207. En 1910 à hez moi, € \ L 
de l'ubel 1 rénatenr ‘ pe L ; 
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Téléphone 235 213 


Voyageurs, Ver 


vous vou pr 


| __ J.0. BRUNET 
MONUMENTS FUNERAIRES 

MARBRE — GRANIT 

ETC. 
on ave. Taché, St-Boniface 
En face de l'hôpital Saint-Boniface 
Téléphone 202 448 
| 


Monuments funéraires 


IN. PIROTTON 
Téléphone 202994 # 


891, rue Dubuc Saulnt-Eonitace 


| 
| 
| 
| 
| 
| 


 MEDE INS 
Dr. “MICHAUD 
RAYONS X 


Heures de consultations: 
11h À 12h. 30 am. — 2 h. à 6h. pm 


Tél. 28178 103, Edifice Médical Arts 


Dr J.-J. TRUDEL 


les hôpitaux de l'aris et de New-York 
Spéci 


lité 
.orefllun, nez et aurce 


Malndies des pu 


Heures de consultations! A @ h 
Bureau: 702, Edifice Great West l'er- 
manent—356, rue Main, Wiooipeg 
Téléphone 27 219 


Dt B. J. GINSBURG 


Spécialiste deñ mnindies vénériennes, 
wenito-urinaires et mnindies de 1n gran. 


Heures de burenu! 9 h. du matin 
h 8 h. du soir 


Téléphone 88 591 


403-404, IMMEUBLE McARTHUR 
Au-dessus du Rentaurant OChilds, angle 
Main et Portage 


DENTISTES 


DENTISTE — RAYONS X 
1941/, ave, Provencher, St-Boniface 
Téléphone 202 330 
Heures de bureau: 9 h. am. à 5 h. p.m. 
En haut de La pharmacie McBuer 
LC <<< 


Dr JARJOUR 


Gradué avec gronde distinetion à Mont- 
réai et membre du Collège des Chirur- 
giens-dentistes de la province de Québec 


702, Ed. Great West Permanent Loan 
Téléphone 27 249 
856, RUE MAIN WINNIFEG 


! 74 4 H : 
Dr P.-E. LAFLECHE 
CHIRURGIEN-DENTISTIS 
Gradué de l'Université dé Montréal 
agna euin Laude) 
Bureau: 006, Hditre Boyd. Winnipes 
Æéléphone 2x 56 
Soirs et samedi Aprês-midl sur rendez 
$ vous «Cul omis 


AVOCATS ET NOTA! 


ee mn 


Noël Bernier Alexandre Lente 


BERNIER & BERNIE R 
AVOCATS — NOTA 
Droit etvil, droit criminel] 

Municipalités, prêts, 1etiménis #t 
réglembuts dé succpdons ,.; 


Edifice Siatdard Trunte, JAM, rate Mate 
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Cetui ‘qui croit: 
LL 


de lui se trompe en 


NUMERO 11 


pouvoir se passer de tout le monde se 


trompe fort, mais celui qui croit qu'on ne peut se passer - 


core davantage. 
LA ROCHEFOUCAU LD. 


L'Académie française 
et l'oeuvre des Oblats 

7 
de 


\eademse française, qui 


cinq tmille fruncs à une oo 


NOTES DE LA SEMAINE 


a“ 
décerne chaque annee un pris 
uvre de diffusion de Ha langue 


françapse a l'étranger, vient de attribuer pour 1931 à la congré- 


gation des Oblats de Maric-lr 
penser par la leur travail on f 
manifeste 


fréquentees par les Canadiens 


par l'enseignement de 


ninaculee. Elle entend recom- 
ivour du français, travail qua st 
duns les écoles 


notre Jangus 


français et les Fndiens, et par la 


publication de journaux: la Laberte, Ve Patrioke de FOurst, Va 
Survivance. 

Tous se re jousront au Canada, et surtout dans FOuest, de 
cette distinetion fantement mertdce. Peéfrsonne ici n'ignore les 
grands services rendus à Li cuuse française par les Obläats: mais 


CU OST guerre que reccminent, peuton dire, qu'ils ont été révélés Lce 


au Brand'poblhie de France 4 
Polaires, du Pere Duchaussois 
Mur Grouurd ot l/ popier Blair 
vont beaucoup coûtrrbu "Ce 


QUE est une consecralion, va di 


wcusres des Oblats dans lOues 
que 


actuel du franc, 


FEU OI ASS AC t 
\antaus 


constitue 


hi 


EL 


mA nt inalhoureus: 


exclusivement honorifiqu li 
presse qui vicnaeont de recevoir 
Pont, pour se mistenar, les nes 


récenuneat on aflbrait notre 


affect 


Gravetbours, durcment 


manque de recolte 


A Magnifique 


attention sur le 


dans la Saskatchewan. 


des Glaces 


succes 


LS iureænte Ans de Missions dt 
Be de Louis-Frederic Rouquett 
geste de FAcadenne française, 
nouveau mettre en evidence fes 
C'est un Pomme public de 


S'ompresse de ratifier Le sentiment populaire. 


Ccinqomifle francs de FAcadernn 


ut qu'une récompense presque 
S ocuvres d'enseignement et de 
une si haute approbation exiu 

Tout 
College Mathieu di 
actuelle CE par de 


Nos journaux aussi, 


Des sacrifices pecuniaires, 


par da crise 


SUIS ne craishaient daccentucr le marasme, pourraient dir: 
Jusqu'au ques pair Lils subissont be contre-cougs de Fa dépression 
liauic.cr Ces insbtulions indisyfensables doivent subsister 
coute que coute ct aujourd'hui comme hier, Fappui de nos 


Compatriolcs ne feur fera pas « 


I v a deux cents ans... 
on Ole rs 


La difiicullé des temps at le 


ne do vont pas nous absorber a 
due révocation des souvenirs gl 
Cette 
toute 
des rotres brille d'un #elat ince 
C'est le 
Fa Verendrve partit de 
le Pere Mesidger, 
prendre ‘cette 
s'achever douze 


annee 51 marque Le di 


une periode fameuse 


jesuite, pour 


remarquable se 


ans plus tard, at 


fappelons bricvement les € 


quables expéditions: 
Pluie (19531), 
du fort Maurepas (19931) à Femb 


‘massacre du Pere Aulneau, du 


Rocheuses (1713). t 
Ces exploits héroiïques ne 


else sont accomplis sur les Tieux mêmes où nous vivons. 


dégage une [eçon de-courage, de 
lice utile à recuvillir, 


des difficultés et des épreuves s 


dans Fhistoire 


S quin 1791 que? 
Montreal, 


érection du fort Saint-Pierre 
du fort Saint-Charles sur 


La Vére 
tionnelle parmi les grands découvreurs du monde, 


Icfaut. 


Waintrain de la vie journalier 
u point de nous faire perdre de 
rIeuUx et reconfortants du passe. 
uxieme du début di 
l'Ouest, l'un 


centenaire 


de .ott 


nmparable. 
icrre Gaultier de Varennes de 


avec cinqante hommes el 


se diriger vers FOuest et entre 


rie de découvertes qui devait 


ipicd des montagnes Rocheuses. 
tapes principales de ces remar- 
sur le lac La 
le des Bois (19:32), 


lac 


ouchure de la riviere Winnipeg: [de 
lis ainé de La Vérendrye et de |PUSable 
dix-neuf autres Français (1936) : Î 
uipeg) et du fort la Reine (Portage-la-Prairie, 
Uons aux lacs Manitoba, Dauphin, Winnipegosis et Bourbon ct {je suis chez moi.’ 
ü la Saskatchewan inferieure (1739); découverte des montagnes | hoinme quelconque, ,un nomade qui|hérents d'un parti politique. 


érection du fort Rouge (Win- 
1238); explora- 


remontent qu'à deux cents ans 
I s'en 
patriotisme et d'esprit de sacri- 
ndrye mérite une place excep- 
Au milieu 
ans nombre qui vinrent contre- 


CAFE SES proje Es, il montra toujours une force d'âme qui sem- 


blait grandir en proportion des obstac les à surmonter. 


Homme 


de for et de devoir, il n'avait en vue que le service de Dieu et 


de la France, 
notre continent sans verser un 


I'ouvrit à la civilisation chrétienne la moitié de 


e goutte de sang Comme les 


Cris s'otfruient à venger la mort de son fils et de ses compa- 
gnons massacrés par les Sioux, il repoussa énergiquement toute 


idée d'une guerre avec les sauvages. 


Pauvre et en butte aux 


persécutions de rivaux puissants, Îl se défendit courageusement 


et eul lg consolation de se voir 
de temps avaut de mourir, en 1 
La célébration du glorieux 


719, 4 


rendre une tardive justice peu 


centenaire pe se fera pas avant 


pluseurs années, mais ces premières pages de l’histoire de l'Ouest 
sont assez hpportantes et nous touchent d'assez près pour 
évoquer dès aujourd'hui le départ des hardis découvreurs. 


Donatien FREMONT. 


L'A.C.J.C. achète un immed, |». fondation. Depuis ce temps les 


ble à Montréal 


Montréal. — Le Cdmité Central de 
l'AIC.J.C. « fait l'achat de l'immeuble 
de l'Associatjon Amateur Atblétique 
du National, connu sous le mom de la 
Palestre du National. Cette, acquisi- 
tion comble un besoin depuis “long- 
temps reconnu par l'AC.J.C! Les 
membres de cette Association de Jeu- 
nesse se réjoulopt, avec le Comité éen-. 
trel ée posséder ‘maintenant un im’ 
mpublg æn,propre dans la métropole 
du Canada. 

RC —— — 


Le Quarante canadier 


2 ni 


Le “Souvenir canadien”, ‘corpors- 


re de l'arrivée. ri Jacques Cartier sur. 
le continent, nquy fait parvenir ua 
compte rendu de ses activités jusqu'à 


date, 4 

La corporation à reçu une bénédic- 
tion spéciale de S. S, Pie XI lors de 
ji M HAE ‘@ 


cités dè Montréal et de Québec ont 
voté des sommes importantes et les 
souscriptions sant venues nombreuses 
de toutes les parties du Canada Le 
gouvernement de Québec a voté une 
somme indéterminée jusqu'à conçur- 
rence de $100,000. 
A ——— 


Ce ue M. Fe n pense 
Rae 


—_— 


Toronto. — Tout en admettant que | 


*e Soviets sont admirabjement organi- 
sés, l'hon. Howard Ferguson-&-décla- |: 
ré, dans une entrevue donnée à la 
présse, qu'il croyait “honnêtement” 
-que leur gopvernement, en Russie était 
voué à la faillite. 

Le gouvernement communiste tour- 
ne rapidement à la dictature d'un seul 
homme et trop de confiance est mise 
dans jes avis des techniciens étran- 


gers. eh PIE AVS PRÉ at-il c 


{mon goûtiet à mon gré, je bois mo- 
dérément ce cé bon vin français qui 
ine fait mal à personne, et qui” grâce 
aux prix exagérés, hot fait défau’ 


Au Collège 


Samedi proghain,. 15 si cruellement à Winnipeg Je ne sors 
cout, frite de 1 Assomplion je parle de ces quelques jours seu 
(es rm anciens ot qe lement = que de temps à autre pour 

L {me réjouir de la sensation d'être dans 


turls du College 
les à venir faire 


sont invi- 

la sainte 
communion. dans. notre. 

Pl chapelle, a la messe de 7 h. 

FT #0, et à dejeuner ensuite | 
au Collegr. 


lieu favori, 


et four me rendre compte 
! 


je suis réellement de nouveau dans 
milieu favori, et pour me rendre 
‘ompte que je suis réellement de nou- 
veau dans ce quartier latin que j 
tellement. 


[que 


un 


‘aime 


| Pas le moindre Changement Les de- 
ventures des. petites boutiques tout à 
l'entour regorgent de fmêts, .de légr:- 
mes, de tout l'appareil du bien-êtfe 
Mémmes débits de, tabacs 


A PARIS—CHEZ MOI 


français 


mêmes blanchisserie, mêmes librai- 
Derechef, je palpite de joie et de |ries régionales tout parle d'une 
bonheur dans mon Paris bien-aimé.|population trævailleuse qui continue 


matin, après une nuit de sommeil | d'année en année, de semaine en 5e- 
| délicieux, je me suis réveillé avec un maine, de jour en jour, ses labeurs et 
{ sens de bien- physique, intellec- | k 
Lute moräl 


je n'ai pas Île se- | 
cret de transn 


| Le 
ettre. C'est l'état d'es: | 

|prit et de corps 

{turellement à se 


lieu qui 


être <es économies 


A2 résultat global se fait voir dans 


e spectacle mouvementé et fastueux 
e écheïle 


derni- 


| , | 
que l'on éprouve na-|l 
qui se 
trouver dans un mi- | 
à . : lquand on1s'assied us une 
d'être 


déploie sur une grand 


nous vi, enveloppi 


beure à la terrasse de tel ou te) grand | scientifiques jusqu'aux plüs matériei- et témoignages sans nombre du pro- 


restaurant, comme le spectacle graï- 


diose de la prospérité française se dé- 


pioie en général dans le phénomène 
impressionnant de la stabilité finan- 
cière de Ja France en face'de la crise 


économique qui bouleverse et conster- 
ne le reste du monde. Ce pays, grâce 
à la stabilité que je viens de signaler 
dans le quartier parisien où j'habite 
et grâce au travail journalier de sa 
population entière 
ruines, 
de ‘a donné ‘enrore une 
fois preuve de ses qualités résistantes 
Vraiment, 


s'est relevé de ses; 
s'est outillé industricllement 
| 


nouveau, et 


et productrices. c'est une 


leçon salutaire que la France est en 


mesure de donner au monde entier. | 
L'équilibre inégalé qu'elle a su maïn- 
tenir entre la vie provinciale et la vie | 
urbaine, entre l'inébranlable ténacité | 
du paysan et l'élan vertigineux de ja | 
métropoleæ entre l'agrjc ulturd féconde | 
et saine et la vie industrielle plus fac-| 
üce, plus fiévreuse, et plus épuisante 
voilà, sans conteste, un des secrets 
les moins discutables de 


de 


la force ré- 


sistante la France. | 
| 


W-F. OSBORNE 


d'un train de vie auquel l'on est pour 


UNE NOUVELLE ENCYCLIQUE 


| ainsi dire habituée, et qui, en nous 
enveloppant, nou périètre et nous 
plait. 

Après le petit déjeuner du bon 


café dégusté lentement, 
parisien 


du bon pain 
délices deux | 
ou trois pages du dernier numéro des L 
“Nouvelles  Littéraires” avide- | 
ment, et je descends l'escalier étince- | 
lant de propreté et qu 

tourne autour de la cage de l'ascen- | 
seur, pour porter chez Ja teinturière |‘ 
un complet qui, après les longues pro- 


mangé avec 
gouvernéïnent fasciste 
lues 
(Suite) 


qui tourne 


L'Action catholique italienne aura 


un caractère politique 
Comme.il est notoire, Nous avons 


; : plusieurs reprises et solennellement, 
menades dans jes rues de Leningrad 


iftirmé et protesté que l'Action catho- 


et de Moscou, a très évidemment be- que, tant par sa nature et son cs- 
soin de ses bons offices. ence même (participation et colla- 
Je la trouve, la bonne teinturière |1, 


ration du laïcat à l'apostolat hié- 


femme solide et bien équilibrée archique) que par Nos précises et 
comme si je ne l'avais quittée que ategoriques directives et prescrip- 
d'hier, bien que deux ans complète-| j5ns, est en dehors et au-dessus de 
ment révolus se soient passés depuis | oute politique de parti. Nous avons 
qu'elle a nettoyé À sec mon dernier | n même temps affirmé et protesté 
ostuime. Voilà précisément une cho-[aue Nous savions de science certaine 
se qui me plait infiniment dans ces | ue Nos directives et prescriptions ont 
villes du vieux monde, mais surtout | 16 en Italie fidèlement obéies et sui- 
à Paris. Ce qui s'y est une fois établi | vies, 
reste planté là des années et des an- 


Ses membres ont des drapeaux, des 

insignes, des cartes d'adhérents 

Le message prononce: que l'affir- 
mation que l'Action catholique n'a pas 
eu un vrai caractère politique est com- 
plètement fausse. Nous ne voulons 
qui m'a tout ce qu'il y a d'irres- 
depuis 1921 | pectueux en cette aftirmation; aussi 
Deux ans sont passés, qui ont dû faire bien les motifs que le message allè- 
detiler devant lui une 


nées, pour ne pas dire des générations 
des générations. 


Arrivé, il y a trois jours, à l'entrée 
rue de l'Ar- 
trouve immédiatement sous 
le même concierge 


tant 


le mon ancienne pension 
balète, je 
la voûte pas relever 
accueilli de fois 
|gue en démontrent toute la fausseté 
toute la légèreté, que nous taxe- 
|rions de ridicules si le cas n'était si 
instantanément et me salue gentiment | timentable. L'Action catholique avait, 
par mon nom en toutes lettres. Déjà |en réalité, dit le message, des éten- 
Je ne suis plus an|dards, des insignés, des cartes d'ad- 
Comme 
traverse la Mer du Nord et la Balti-,si des ‘étendards, des insignes, des 
que, qui pérégrine à la fois ébahi et |cartes d'adhérents et de pareilles for- 
un peu effrayé à travers les vastes |mes extérieures n'étaient pas aujour- 
paysages de la Russie. Je suis moi- {[d'hui communs, dans tous les pays du 
méme, connu de nom: je suis parmi|monde, aux Associations les plus di- 
de vieux amis: verses et à des activités qui n'ont et 
J'avance sous les deux rangées de|ne veulent avoir rien dé commun avec 
peupliers, et sur les pierres -— qui nella politique: sportives et profession- 
trahissent. nulle usure de la cour/nelles, civiles et militaires, commer- 
qui sépare les deux grands corps defciales et industrielles, scolaires de la 
bâtiments. J'entre sous la deuxième [première enfance, religieuses du ca- 
voûte, apercevant, avec un léger sen-|ractère religieux le plus pieux, le plus 
timent de plaisir, le petit bouton élec-|dévot et presque enfantin, comme les 
trique qui, si souvent, m'a valu l'aide petits Croisés du Saint-Sacrement. 
efficace de la lumière lors de mes Ses chefs ont-appartenu au parti 
rentrées un peu nocturnes. Voilà l'as- populaire ' 
censeur automatique qui, sûrement, se] Le message a senti toute la fai- 
‘serait déplacé ou métamorphosé d'une | blesse et toute la vanité du motif allé- 
façon ou d'une autre s'il avait été|gué, et comme pour sauver son argu- 
aussi volage et changeant que trop|mentation, il produit trois autres rai- 
de choses chez nous dans le nouveau |sons.. La première serait que les chefs 
monde. La même cassure persiste |de l'Action catholique étaient presque 
ulare dans la vitre de la petite tous membres ou chefs du parti. popu- 
porte à deux battants de l'ascénseur. |laire, lequel a été un des plus forts 
Même difficulté à.s'insérer dans la |adversaires du fascisme. 
boite minuscule de la machine mon-| Cette accusation a été plus d'une 
tante. Voilà la même rangée verti-|fois lancée contre l'Action catholique, 
cale de boutons — je presse celui nu-|mais toujours d'une façon générale et 
méroté 5. : Mlle Mollet, évidemment,|sans formuler aucun nom. Chaque 
est toujours là qui m'attend comme {fois, Nous avons réclamé des préci- 
sigj'étais parti hier. Entre le quatriè-|sions et des noms, mais en vain. 
me et le cinquième étage, le même | C'est seulement un peu avant les me- 
petit frisson de l'ascenseur dont je |sures de police infligées à l’‘‘Action 
me souviens si bien, et sui m'avertit | catholique”, et dans le but évident de 
agréablement que je suis à la veillefles préparer, que la presse adverse, 
d'atteindre le ‘but de mes voyages. En utilisant non moins évidemment des 
quinze minutes, je suis installé dans rapports de police, a publié quelques 
‘une chambre miroitante de propreté — Iséries de faits et de noms: jes pré- 
parquet ciré, couvre-lit discret et élé- [tendues révélations auxquelles fait 
gant, descente de lit dissimulant la allusion le message dans son préam- 
nudité rafraichissante du plancher. bule et que l“Osservatore Romano” 
La puits bosse ouvre toutes grandes na dûment démenties et rectifiées et 


série quasi iné- 


de locataires et de 


pension- et 
naires, mais le voilà qui me reconnait 


Grâce dans le rue Saint-Jacques, au- 
tour de laquelle flottent les souvenirs] Quant à Mis. { free 
authentiques et imposants d'Anneloutre les infort s déjà : 
d'Autriche, de Bossuet et d'Henriette depuis longtemps, et l'enquête per- 


de France. ronnellè déjà faite auparavant, Nous 
Méme sensation partout. Du tra-|avons estimé qu'il était de Notre de- 


pie XI condamne, au nom de son ministère apostolique, | 
l'esprit anticatholique et l'attitude persécutrice du 


| 
terdisaient avait 
des charges de direction dans le parti | 
populaire de remplir en même temps 
des fonctions de direction dans l'Ac- 
tion catholique. 


quiconque occupé 


Nous avons en outre constaté, Vé- 
nérables Frères, que les ‘cas d'ex-diri- 
geants locaux du parti populaire de- 


venus ensuite dirigeants locaux de 
l'Action catholique, se réduisent à 
quatre. Nous disons quatre, et ce 


nombre infime porte sur 250, Juntes 
diocésaines, 4,000 sections d'hommes 
catholiques et plus de 5,000 cercles 
de Jeunesse catholique. Et Nous de- 
vons ajouter que dans les quatre cas 
en question, il s'agit d'individualités 
qui ne donnèrent Jamais lieu à aucune 
difficulté, et dont quelques-unes sont 
même des sympathisants à l'égard du 
régime et du parti où elles sont vues 
de bon oeil. | 

Et Nous ne voulons pas omettre 
cette autre garantie de religiosité 
apolitique de l'Action catholique que 
vous connaissez bien, Vénérables Frè- 
res, évêques d'Italie, qui à consisté, 
qui copsiste et qui consistera toujours 
dans la dépendance de l'Action catho- 
lique à l'égard de l'épiscopat, de vous- 
mêmes, à qui a toujours appartenu le 
choix des prêtres ‘“assistants” et In 
nomination des ‘présidents des Jun- 
tes diocésaines'"'; par où il est clair 
qu'en remettant entre vos mains et en 
vous recommandant, Vénérables Frè- 
res, les Associations frappées, Nous 
n'avons rien ordonné et disposé de 
substantiellement nouveau. 

Après la dissolution et la dispari- 
tion du parti populaire, ceux qui ap- 
parätenaient déjà à l'Action catholique 
continuèrent à y appartenir, se sou- 
mettant avec une parfaite discipline 
à la loi fondamentale de l'Action ca- 
tholique, c'est-à-dire en s'abstenant 
de toute activité politique, et c’est ce 
que firent aussi ceux qui demapdèrent 
alors d'y être admis. Avec quelle jus- 
tice et quelle charité d'ailleurs les au- 
rait-on exclus ou aurait-on refusé de 
les recevoir, lorsque, présentant Jes. 
qualités requises, ils se sournettaijent 
à cette loi? Le régime et le parti, 
qui semblent attribuer une force si 
redoutable et si redoutée aux mem- 
bres du parti populaire sur le terrain 
politique, devraient se montrer re- 
connaissants à l'Action catholique, 
qui, justement, les a retirés de cè ter- 
rain, et qui leur a fait prendre l'en- 
gagement formel de n'exercer aucune 
actiqn politique, mais d'exercer seu- 
lement une action religieuse. Mais 
nous, au contraire, nous, Eglise, reli- 
gion, catholiques fidèles (et pas Nous 
seulement), nous ne pouvons être re- 
connaissauts à qui, après avoir mis 
dehors le socialisme et la Maçonnerie, 
nos ennemis déclarés (et pas seulement 
Nos ennemis à Nousy, les a si large- 
ment réintroduits, comme tout je 
monde. le voit et le déplore, et deve- 
aus d'autant plus forts et dangereux 
qu'ils sont plus dissimulés, et, en mé- 
me temps, favorisés par le nouvel 
aniforme, 

Son organisation n’a riea à faire avec 

ÿ . l'éducation religieuse + 

Le Message dénonce qu'une partie 


», et qu'ils n'avaient 
rien à faire avec l'“éducation religieu-" 
se et la 


mieux attéindre les fins que Chacun se | 


propose. | 
{Son existence est un péril pour l'Etat 
“Toutefo.s, (continue le Message}, 


|employé 


Îdes cercles € 


|l'importancg vitale d'un tel devoir et 


|mier 


itréduhté ou se défendre d'une 


| 
pes 


{pour la sécurité de l'Etat ? 


les et les plus mécaniques, qui h'aien! 
besoin per | 
.ni 


d'organisation et d'actes 
sur 
ix-ci ni cell 


tant l'organisation, et que 


e-là ne s'identifient avec 


les finalités des diverses 


initiatives 


mais, ne sont que des moyens pour | 


l'argument le plus fort qui peut être 
pour iustier la destrüction 
atholiques de jeunesse. 
l'Etat, laquelle 
simple devoir. pour 
porte quel gouvernement.” 

Aucun doute sur la solennité et sur 


est la défense de est 


plus qu'un n'im- 


d'un tel droit, 
même, 


äjoutons-Nous Nous- 
puisque Nous estimons et que 
Nous voulons mettre en pratique cette 
conviction, les | 
que le pre- 
de- 
Mais tous ceux qui auront reçu 
et 


d'accord avec tous 


gens honnêtes et sensés, 


droit est celui de faire son 
voir 
l'auront lu 


un 


le Message qui 


raient pu réprimer sourire g'in- 


| 
Fee) 
el 


stupeur si le Message avait ajcu'é 
cercles catholiques frap- | 


19,000 étaient 


sur :es 
ou pour mieux dire 
sont des cercles de Jeunesse féminine, 
500.000 jeunes fem- | 
jeunes filles; qui peut y voir 
un péril sérieux où une menace réelle 
Et il faut, 
considérer que 220,600 seulement sont | 
des membres effectifs, plus de 100,000 
plus de 150.- 


plus pe- | 


avec un total de 


mes et 


ide petites ‘’aspirantes”, 


1000 des benjamines encore 


tites… 


Restent les cercles de Jeuñesse Ca- 
tholique masculine, cette même Jeu: 
nesse qui, dans les publications de jeu- 
nesse du parti, et dans “les discours 
et dans les circulaires des hiérarques 

comme ils s'appellent re- 
présentés et signalés au mépris et aux 
outrages (avec quel séns des respon- 
sabilités pédagogiques, chacun peut 
en juger) comme up ramassis de pol- 
trons et d'individus capables seule- 
ment de porter des cierges et de ré- 
citer des dans les proces- 
peut-être est-ce pour motif 
qu'ils ont été, en ces derniers temps, 
si souvent et avec un si peu noble cou- 
rage, assaillis et maltraités jusqu'au 
sang, abandonnés sañs -défense par 
ceux qui devaient et pouvaient les 
protéger et les défendre, ne fût-ce 
que parce que, désarmés et paisibles, 
ils étaient assaillis par des gens vio- 
lents et souvent ‘armés. 


sont 


rosaires 


sions: ce 


La bataille en cours n'est pas politi-!|c 
que, mais essentiellement morale 
et religieuse , 

Si c'est ici qu'il faut trouver l'ar- 
gument le plus fort pour justifier la 
“destruction (le mot ne laisse, en 
vérité, aucun doute sur les intentions 
que j'on «A eues à l'égard de Nos chè- 
res.et héroïques associations jeunes de 
l'Action catholique), vous voyez, Vé- 
nérables Frères, que Nôus pourrions 
ét que Nous devrions Nous réjouir, 
tant l'argument se montre, à l'éviden- 
ce, incroyable et inconsistant. Mais 
Nous devons, hélas! répéter que 
‘“mentita est iniquitas sibi” (Ps. 
XXVI, 12), et que l'argument le plus 
fort en faveur de la destruction que 
l'on a voulu doit se chercher sur un 
autre terrain: la bataille qui est en 
cours aujourd'hui n'est pas politique, 
elle est morale et religieuse: essen- 
tiellement morale et religieuse. 

11 faut fermer les yeux à cette vé- 
rité et voir, bien mieux: inventer de 
la politiquë là où il n'y a que religion: 
et morale, pour conclure, comme fait 
le messagé, que s'était créée la situa- 
tion absurde d'une forte organisation 
aux ordres. d'un pouvoir ‘étranger’, 
le Vatican, chose qu'aucun gouverne- 
ment de çe monde n'aurait permise. 


Les documents séquestrés n’ont aucun 


ments dans tous les sièges de l'Action 
catholique; on continue (on en est ar- 
rivé à ce point) à intercepter et à 
séquestrer toute correspondance que 
l'ont peut supposer avoir quelque rape. 
port avec lés associations frappées, et 
même ayec celles qui ne le sont pas, 
-+ les patronages. Qu'on Nous dise 
donc, à Nous, au pays, au monde, 
quels sont et-combien sont les docu- 


ments de la politique, mise en branle 


: fond et canstant esprit de 


tion catholique, 


[Nous avons toujours dit, 


religion et 
la religieuse activité, de toute l'Ac- 
tout particulière- 
Associations jeunes et uni- 

AL suffira’ de savoir lire 
et apprécier comme Nous l'avons fait 
Nous-méme un nonsbre incalculable 
de les programmes, les comptes 
les procès verbaux de Con- 
Semaines et d'études reil- 
gieuses et: de prières, d'exercices spl- 
de fréquentation des sacrg- 
pratiquée et suscitée, de 
“onférences apologétiques, d'études et 
d'activité catéchistique, de coopéra- 
tion et d'initiatives de vraie et pure 
charité chrétienne dans les -Conféren- 
ces de Saint-Vincent, gt en d'autres 
formes d'activité coopération 
missionnaire 


de 
et 
nent des 


versitaires 


fois, 
rendus, 
grès, de 
rituels, 
ments 


et de 
C'est en présence de tels faits et 
donc avec 
la main sur la réalité, que 
et que Nous 
disons encore qu'accuser l'Action ca- 
tholique italienne de faire de la politi- 
que, c'était et c'est une vraie et pure 
calomnie. Les faits ont démontré à 
quoi l'on visait de la sorte. ete. que 


d'une telle documentation, 


l'oeil et 


l'on préparait: rarement, et en des 
|proportions si grandes s'est vérifiée 
{la fuble du loup et de l'agneau, et 


l'histoire ne pourra que s'en souvenir 
Le Vatican n'est pas un pouvoir 
étranger 
Pour Nous, certain jusqu'à l'éviden- 


ce d'être et de Nous maintenir sur le 


‘terrain religieux, Nous n'avons jamais 


cru que Nous pussions être considéré 
comme ‘un pouvoir étranger", sur- 
par des catholiques et par des 


catholiques italiens. C'est à raïson 


tout 


“fu pouvoir apostolique qui Nous est 


confié, en dépit de Notre indignité, 
par Dieu, que les bons catholiques 
du monde entier (vous le savez fort 
bien, Vénérables Frères), considérent 
Rome eomme la seconde patrie de 
tous et de chacun d'eux. Il n'est pas 
si-loin dans le passé le jour où un 
homme d'Etat, qui restera certaine- 
ment parmi les plus célèbres, non ca- 
tholique nj ami du catholicisme, dé- 
clarait en pleine Assemblée politique 
qu'il ne pouvait considérer comme un 
pouvoir étranger celui auquel obéis- 
sajent vingt millions d'Allemands. 
L'Action catholique existe dans tous 
les pays du monde 
Pour dire ensuite qu'aucun gouver- 
nement du monde n'aurait laissé sub- 
sister la situation créée en Italie par 
l'Action catholique, il faut absolument 
ignorer ‘ou bien oublier que l'Action 
catholique subsiste et opère dans tous 
les Etats du monde, et jusqu'en Chf- 
ne; qu'elle y imite souvent, dans les 
des lignes et jusque dans les dé: 
aïe, l'Action catholique italienne, et 


que souvent aussi, ellé y présente des 


formes d'organisation encore plus ac- 
centuées qu'en Italie. En Aucun Etat 
du monde, l'Action catholique n'a ja: 
mais été considérée comme-un péri] 
pour l'Etat;,en aucun Etat du monde, 
l'Action catholique n'a été aussi odieur 
sement traitée, aussi vraiment persé- 
cutée (Nous ne voyons pas quel autre 
mot puisse répondre à la réalité et à 
la vérité des faits), comme en Notr 
Italie et en Notre siège épiscopal d 
Rome; et c'est là, en vérité, une & 
tuation absurde qui n'a pas été créée 
par Nous mais contre Nous. 
Nous|Nous, sommes imposé un gra. 
ve et pénible devoir; il Nous a se 
un devoir précis de charité et de 
tice paternelle: et c'est dans cet e it 
que Nous l'avons accompli afin de re- 
mettre dans la juste lumière. les faits 
et la vérité que certains de Nos fs 
ont, peut-être avec une certaine red 
cogssience,| mis dans une fausse 
mière, au détriment d'autres de ! 
fils. 


, 


(A suivre) F 


Québec. — La Rév. 
Saint-Michel, supérieure des. 
Franciscaines, est morte à Romy, : 


Mort de la. . 3 ; 


Mary Macs df 
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Vente d’Incendie 
de tout le stock sauvé de 
McCULLOUGH DRUG CO. LTD. 
MEDECINES BREVETEES -- ARTICLES DE PHARMACIE -- ARTICLES DE TOILETTE 
Nous avons acheté de la compagnie d'assurance toutes les marchandises sau- 
vées de l'incendie du magasin McCULLOUGH DRUG CO. LTD. et nous l’offrons 
maintenant directement au public avec une réduction de 
Me 3D*% à 60: 
_ de pomper de Dumtpeg, roue | 0 à. 0 
rande nartie du stock à été sauvée 
+ at demumages* Une petite sr LA VENTE COMMENCE 
seuteimen n ete ecgeremen aime L . 
par la fumée et l'eau. Le reste est È « » * 
init MERCREDI 12 août, à 9h. a.m. précises 
Rince-bouche liquide Lait de Magnésie Squibbs Liquid 
a h Klenzo Rég.. 35 sous. 15 etrolatum 
Vente d'incroaie 20) M | Vente d'incendie Vente d'incengie-… — °09 
Poudres Talcum Savons de toilette Pâte dentifrice 
rpg Jonteel et Armand. ee or Dons Cautle ee 
He sous. 
Vente d'incendie 15 tons dos ee 0 eu 
u perdre _. .05 
Shampooing Palm 
| Oïive Virol Cold Cream Jonteel 
… 0 nous. JR 
ss d'incentie .29 À pe .76 À proue + . .29 
Poudre Cold Cream Huile de foie de morue 
ru A rmand ne ANT Wampoole 
Vente d'incendie dl .59 4 À Ro .59 — PS je ,.69 
VENTE SOUS LA DIRECTINN DE LA 
CONTINENTAL SALVAGE CORP'N LTD.| 
: AGENTS DES ASSURANCES D'UN OCEAN A L'AUTRE 
Tél. Porte voisine de 
, " 
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A $15.95 


Chonga Cloth, col de- 
mi-châle et poignets 
en Iynx arabe. 


Sous-sol d'économie 


Trois groupes de 


COULEURS 
Bleu amira! 

Vert écossais 
Brun mascara 
Tweed noir 


PETITES NOTES 


La Ligue des Propriétaires de St- 
Boniface tiendra une assemblée ven- 
dredi soir, à 8 h. 30, 254, rue Dumou- 
lin. 

e L] L 1 

M. Gérard Senez est à construire 
un magasin à l'angle de la rue Ma- 
rion et du chemin Sainte-Marie, où 
il ouvrira à la mi-septembre une phar- 
macie avec installation des plus mo- 


derne, 
. . L] 
Mme Arthur Bissonnette, de Mon- 


terey Park, Californie, est arrivée di- 
manche pour une visite de quelques 
mois chez sa mère%* Mme A. Martel, 
de l'avenue maya ds | 


+ # LL . 

Les écuries brûlées il y a trois se- 
maines au ‘“‘’Whittier Park’ sont main- 
tenant reconstruites plus spaciguses, 
mieux aménagées... La main-d'oeuvre 
fut purement locale: Theo Bocktael 
comme entrepreneur général, Fontai- 
ne et Compagnie pour les installa- 
tions électriques. Un bon point au 
“Jockey Club”. 


. . L 1 

MM. John et J. Myers, bien connus 
dans l'industrie du nettoyage à sec 
dans l'Ouest, ont récemment fait l'ac- 
quisition de James Limited, situé au 
numéro 72, rue Marion, Norwood. Les 
nouveaux propriétaires n'ont rien 
épargné dans l'amélioration du service 
de livraison, l'installation d'un nou- 
vel équipement moderne et l'addition 
d'un département spécial pour les 
commandes de la campagne. Vous 
avez tout intérêt à encourager cette 
industrie locale. ‘ 


Chasse l'asthme comme pa 
enchantement — Le, soul 
ment immédiat procuré par: le 
gruide de l'asthme du Dr Kel- 
ogg est comme que, Ce- 
pendant ce mu, te remède 
naturel employé d'une façon 
naturelle, fs fumée ou la va- 
peur, en atteignant le passage le 
plus reculé "tubes ''aflectés, 
débarrasse de l'obstruction et 
ouvre la voie # l'air frais. 1 
est vendu par tous les mar- 
chands du pays. 


F + 


nard chinchilla. 


prix sont dans le 
d'entre eux sont reproduits ci-dessus, 
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L Dndsors Dan Companu | 


INCORPORATED 


| AUTRES MAGASINS À SASKATOON, YTORKTON, EDMONTON, CALGARY, NELSON, VERNON, KAMLOOPS, VANOGUVER, VICTORIA, 


si 
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VENTE DE MANTEAUX D'AOÛT 
SOUS-SOL D'ECONOMIE 


À $15.95 
Chonga tés ” et cn Ph rot + Septembre $ 3 5 
poignets en jeune re- poignets en caracu 


noir. 


« 
magasin du sous-sol. Deux 


LA MODE RECOMMANDE 


TISSUS 
--Broadcloth 
Chonga Cloth 


Polarine 


Vêtements d’automne 
et d'hiver aux plus bas 
prix depuis des années 


Choisissez parmi les styles, les couléurs, les 
tissus ct les fourrures qui représentent Ta 
derniére ‘mode pour Fautomne et Fhiver 


prochain 


Les réductions spéciales d'août vous per 
mettent d'économiser. Septembre verra le 
retour aux prix réguliers. 


Prix de 


Un autre groupe se vend maintenant $19.95, mais anrès septem- 
bre, ce sera le prix régulier de $25.00. 


+ 


FOURRURES 
Vicuna, Veau marin chapal 
Caracul, loun Zibeline 
Castpr, lapin chinchilla 
Jeune renard, 1ynx arabe 


La ue. est venue trop tard 
en Saskatchewan 


Régna. — La grosse pluie survenue 
jeudi dans le district de Régina ne 
pourra que donner du fourrage à quel- 
ques fermiers fortunés. Sur l'avis du 
ministère de l'agriculture, beaucoup 
de cultivateurs, à la suite des pluies 
du commencement de j uillet, avaient 
resemé de l'avoine et de l'orge. Dans 
un ou deux districts exempts de tem- 
pêtes de vents, la récolte de fourrage 
sera appréciable. La pluie de la se- 
maine dernière a modifié ainsi consi- 
dérablement la situation au point de 
vue du fourrage pour l'hiver prochain. 


Lido Plage 


Seulement 19 milles de ag du 
côté nud de ln riviêre Assiniboine, à 
l'ouest de HEADINGLY. 
L'endroit idéal pour pique-niques, 
touristes. Belle grève de natation, 
pour enfants et ndultes. Aueun dan- 
ger. Hafralchissements, , bonbons, 
luneh, tabnes, cigarettes, ete. Soirée 
récréative avee orchestre, toux les 
mercredis et samedis soirs, à # h. 30, 
SERVICE SPECIAL D'AUTOBUS, le 
samedi, de l'hôtel Frontenne, à # hs. 
retour à minuit. Dimanches: 10 h. 
du matin; retour à 9 h. du soir. Prix, 
aller et retour, 65 sous. Entrée des 
automobiles à la plage, 25 nous. . 


MARTEL & DUFAULT 


Successeurs de 


StBonifacePlumbing& HeatingCo. 
Tél. 204 489 


539, rue des Meurons, St-Boniface LE 


Plomberie et Chauffage 


Spécialité : 
Système à air chaud 
Si votre système à air chaud ne 


EEE EE 


HEATHER CURLING CLUB 


| tiendra 


Un Tournoi de Boules 


SUR LE TERRAIN DE NORWOOD 
Samedi 22 août 1931, à 2 h. de l'après-midi 
DEUX PRIX POUR L'EPREUVE PRINCIPALE 
f DEUX PRIX DE CONSOLATION 
entrées devront être envoyées au secrétaire, Jas. Reid, le 18 août 
Télévhone d'affaires, 201 171 — Résidence, 26 298 
MESSIEURS, $1.00 — DAMES, 50 SOUS 


recettes sont pour venir en aide au fonds de perfectionnement 
au Heather Curling Club 


Pharmacie Préfontaine | 
DRE Te ie Ltée 5er 


le retour de tout achat non 


Où les prix sont les mêmes qu'à Winnipeg et 
satisfaisant se fait sans éfscults 


RADIO SHOP No. 2 


: HARTLEY, Fropriéta 
185, aveñte PROVENCHER, SAINT BONIFACE 


Tétéphones 202 089 pour service impeccable à toute heure « 


Ré tions de Hadie les clients de l'extérieur au priz uallorme de 85.06, 
a ‘ P°"Pins lès pièces de rechange 


Pour teinture et nettoyage en un jour, téléphonez 


PERTH DYE WORKS LTD. 


TEINTURIERS (PORTNOY BROS.) NETTOYEURS A SEC 


- Billets de Chemins de Fer et de Paguebots 
st A mme nv ad ht ol 4 


Mais n'estrce pas agréable 
d'avoir des aides si 


pour vous | 
Pan | tendre enfance, elles ne se rappellent 
il ——— 

| pas une minute de leur vie"pendant la- 
aimés ? | 


charmants et s 


| quelle elles n'aient pas été découver- 

Et puis, vous aurez gardé près del. j] jeur faurrait une éducation 
vous, sous votre oeil vigilant CheTS | houvelle et des premiers actes diffé- 
enfants; vous leur aurez donné la) rents de ceux qu'on leur a fait exé- 
compagnie la plus aimable et la-plus | cuter, pour qu'elles changent de be- 


‘ûre scti : savez bien Ù , : 
sûre protection. Vous savez bien que soins et par là méme d'appréciations 
ne pas: 


les enfants | Evidemment, un redressement est pos- 
sans relâche, qu'on laisse courir libre- | mais qu'il reste difficile et pro- 
mént les rues et les chemins SOUS | biématique! 

prétexte qu'on est soi-même trop OC- | Que commencent. donc 


cupée, y trouvent beaucoun mal | |dès le début à former leurs enfants à. 


et peu dé bien. : ” lla décence ées vêtements. Si l'on a 
Aimer à _—. le plus possible | ent si peu de su-cès dans la ré- 
sous voire aile maternelle, ce: turbu- [forme des toilettes, c'est peut-être 


qu'on surveille 


sib'e, 


les mères 


de 


PILUL 


es ROUGES 


FEMMES PälesctFaibles 


votre épaule de ‘cette farce, poivrez, 
salez, roulez-la et ficelez-la. 

Ondoyez-la d'un peu de beurre et de 
saindoux, placez-la dans un plat al- 
lant au four, une ou deux cuillerées’ 
d'eau chaude dans le fond d'icelui, 
faites rôtir et arrosez souvent. 
Servez bien chaud dans des assict- 
s bien chaudes. 

Laitues farcies 
Choisissez de belles laitues, faites- 
les cuire dans l'eau salée, blanchir et 
égoutter. Rafraichissez à l'eau froide 
et pressez pour en extraire l'eau. En- 
levez le centre de la laitue et rempla- 
cez-le par une farce. Ficelez vos lai- 
tues et mettez-les dans une casserole 
garnie de lard et de graisse de rôti. 
Ajoutez un bouquet garni, sel, poivre, 
oignons: couvrez avec du bouillon. 
Faites cuire; égouttez et servez après 
avoir copieusement arrosé avec le jus. 
Salade américaine 

Elie comprend des tomates bien 
fermes coupées en petits. .quartiers, 
une julienne de piment vert doux. des 
pommies de terre coupées en rondel- 
les, du céleri en julienne, des rondel- 
les d'oignons blancs, erfin des rondel- 
les d'oeufs cuits durs. . 

Assaisonnez avec une vinaigrette 
U' dressez individuellement. 


Ëlle reprit, d'une voix compatissante: 

— Mais, dis-moi, pourquoi tu prends 
ainsi nos fleurs? 

—— C'est pour Hélène. 

- Qui appelles-tu Hélène ? 
C'est ma soeur: elle a quinze 
ans, et le médecin dit qu'elle ne pas- 
sera pas l'été. Elle tousse tout le 
temps. Mais elle aime tant les fleurs 
et nous p'en avons pas chez nous 

- que je me suis décidé à venir en 
prendre ici pour elle. Mais c'est fini, 
mademoiselle, je ne reviendrai jamais. 

Alors la bonne Jeanne‘on coupa des 
reines-marguerites, des pensées, ‘des 
fuchsias en quantité. Elle fit entrer 
ensuite le petit garçon à la maison et 
raconta tout à sa mère. Celle-ci, 
émue, félicita sa fille de son bon 
coeur, et elle dit a% pauvre enfant 
qu'il ne fallait jamais viler, même en 
vue d'une bonne action. 

A partir de ce jour, il y eut trois 


Parterres en avant de la maison: ce- 


‘ui de Jeanneton, celui de Piefre et 
celui d'Hélène. L'AMIE LINE. 

La icité du prix de Mo- 
ther Graves’ Worm Eisrmina 
tor le met à la porté de tous, 
et on peut nd y chez tous les 
pharmaciens,, 


Cette nouvelle faillit tourner la tête 
aux deux &oeurs aîinées qui croyaient 
qu'à la fin elles pourraient quitter la 
campagne, où elles s'enruyaient tant; 
et, quand elles virent leur père prêt à 
partir, é!les le prièrent de leur appor- 
ter des robes, des palatines, des coif- 
fures et toutes sortes de bagatelles. 
La Belle ne lui demandait rien; car 
elle pensait en elle-même que tout 
l'argent des marchandises ne suff- 
rait pas pour acheter ce que ses soeurs 
souhaitaient. 

- Tu ne me pries pas de t'acheter 
quelque chose? lui dit son père. 

—- Puisque vous avez la bonté de 
penser à moi, lui dit-elle, je vous prie 
de m'apporter une rose, Car il n'y en 
a point ici. 

Le bonhomme partit; mais, en arri- 
vant, il vit que :es marchandises 
avaient été toutes gâtées par l'eau de 
mer; et, n'ayant pu les vendre, il re- 
vint auss! pauvre qu'auparavant. 

Il n'avait plus qu'une dizaine de 
lieues à faire pour arriver à sa mai- 
son; mais il! fallait traverser un grand 
boig» et il se perdit. Il neigeait hor- 
riblement; le vent était si fort qu'il 
le jeta deux fois en bas de son cheval; 
et, la nuit étant venue, le malheureux 
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chardons. On voit quelquefois certai- 
nes de ces plantes ne portant que des 
fleurs mâles qui ne forment pas de 
graines, tandis que d’autres, n'ayant 
que des fleurs femell:s, en produisent 
beaucoup. Les graines, d'environ une 
ligne de longueur, soit garnies -de 
longs poils qui permettent au vent 
de les transporter à distante. Ce 
chardon se multiplie par les graines 
(une plante en produit environ 3,500) 
et par ses rhizômes souterrains qui 
donnent naissance à des tiges. C'est 
une plante qui, vu le volume de ses 
rhizômes, l'ampleur de sa tige et de 
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feuille de rose, Toute femme 
délicate choisit toujours le Bau- 
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ses masses de 


duellement et ont vite de tuer 


toute autre végétation 
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AMUSONS-NOUS * 


Les cris d'animaux 


IE 


Vous savez tous comme moi, mes 


chers petits amis, que.fa plupart des 
Ï 


animaux ont un cri particulie ri 


bien à eux 


run cc 


l'âne 
le cochon gro- 
hennit, le chante, 
bêle, Ja poule glousse, Ia 
caquette, le corbeau croasse, le 
mer'e siffle, le hibou hulule, l'éléphant 
le rugit. En voilà 
et ne parlons pas des autres. 

Tous ces cris spéciaux vont vous 
permettre, si vous êtes un jour inoc- 
cupés, de jouer pendant quelques ins- 
tants au jeu des cris d'animaux. Voici 
jeu, calme, inoffensif et cspé- 
1ons-le amusant. 

Sur 15 morccaux de papier ou de 
carton, commencez par écrire le nom 
d'un des 15'animaux nommés ci-des- 
sus. 

Ceci fait, les joueurs s'asseyent au- 
tour d'une table et reçoivent Chacun 
un, deux, trois ou quatre cartons, sui- 
vant le nombre des joueurs. S'il y a 
4 joueurs, jar exemple, chacun rece- 
vra 3 cartons et il restera 3 cartons. 
S'il y a 3 joueurs, ils prendront cha- 
cun 5 cartons, etc. 

Pierre, par exemple, aura les car- 
tons: chien, poule, éléphant, merle; 
Paul aura les cartons: mouton, chat, 
hibou, lion; Jacqueline les cartons: 
Ane, cochon, cheval, corbeau. 

L'un des joueurs le plus Agé — 
est nommé conteur, et il commence 
immédiatement une histoire dans la- 
quelle les animaux doivet tenir une 
place très importante. 

Exemple: Un fermier 
jour à cheval, 


le chat miaule 
la vache mugit, 
le cheval 
mouton 


Le chien aboie, 
brait, 
gne, coq 
le 
pie 
lion 


baréte ct 


quinze, 


ce 


monte un 
pour aller au marché 
cheter deux. poules et un cochon; en 
route, il aperçoit un éléphant qui se 
avec un lion, le fermier appelle 
chien, qui saute sur le lion, ce- 
vendant que le fermier s'enfuit, renon- 
sant à acheter ses poules et son co- 
chons…. (etc. etc.) 

Chaque fois que le conteur cite un 
1om d'animal, le joueur qui possède 
le Carton portant le nom de cet ani- 
mal doit ‘immédiatement imiter le 
cri de cet animal; et dès qu'il a imité 
le cri, 
voisin. 

En pratiquant ce jeu, fort animé 
si le conteur est habile, pendant quel- 
ques instants, vous constaterez que les 
joueurs se trompent constamment, et 
vous entendrez des poules rugir, 
des éléphants miauler, des moutons. 
aboyer. | 

Quand un joueur se trompe, il paye 
bien entendu un gage — un jeton ou 
un sou par exemple -- et on peut, 
quand le jeu est terminé, avec le pro- 
duit de la cagnotte, acheter un pois- 
son rouge, qui lui, est un animal qui 
n'a pas de cri spécial. 
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Enfants terribles! 


Papa travaille dans son bureau. 
Ses gosses jouent buyamment dans 
la salle à côté. Papa, impatienté, se 
lève, ouvre brusquement la porte et 
s'écrie, en colère, d'une voix de sten- 
tor: 

— Quel tapage infernal! 
crié le plus fort? | 
Les enfants.en choeur: 

-— C'est toi, papa! 
D 2— 


En commission 


Jeannot, va, vite voir chez le 
charcutier s'il a des pieds de porc. ‘ 
Jeannot, revenant cinq minutes 
après. — Je n'ai pas pu voir, maman, 
IL avait des souliers, 


at 
son 


+ 


Lequel # 


il change de carton on_avec s0t 


8 : 
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ments de n 4 elle dut dire adieu |' «ai flrons us profo Dp 
à la vie À l'Age de 39 ans tl 
Ses funérailles eurent lieu le jeudi | Incendie 
6 nofût Une nombreuse assistance | Le mercredi 5, la vue d'un immense 
remplinsait J'église - paroissiale Le |brasier attira promptement un grand 
service fut chanté par M le curé lnonibre de personnes «ur.ja ferme ce 
Messicr.\MM les abhés Lapointe et !M J h f’arer ( ait SA grange 
Couture Agisen ent L me d acre et ! 6 ta A 07 ntent com] enant 
sous-diarre M le curé Martin, de Les { chevaux de valeur et de jeur 
Saint-Joseph, nrsistait nu choeur E L qui était la proie d 
La chorale {le Letrllis ve re Üf Fo fut ré iusa 
urs efficace de MM. Ca let} | jératdr a D taire 
vid A Saint-Jean-} fit ET sUrA 
frais di M 7} ic hanta lfe 
un cantique roprié à l'offertoire | I fl à r à épargner 
Mlle Agathe ‘omeaut mpagonit | du f FLD ndar { 
à l'orgue [chevai parvint à sortir de l'édifi 
La quête fut faite par Mmes Z flamn ma il € de € 
bert et F Gravéline Liouvert le brf! 
14 ge br t ; dé 4 | y a six ar 1 I € la ur n 
rom portée par M Ernest Man-|M Purent fut détraite par fa 
cn fr € 1 défurte ‘ 
Len porteu ter ME Camille,  Nou ympathisons ave e bon pa 
Barna bé Jocph € Alexandre: sen dans cette épreuve qui 
Cadieux J han Joseph « jcausera tant d'inconvénients, à cet! 
Ovila ou : ison des travaux surtout. 
La défunte faisait partie des Da] © De D  — 
mes «de Sainte-Anne qui assistérent | 
aux funérailles en Corps les rubur SAINTE-AMELIE 
pas Cras nine La soirée donnée par le quatrième 
Ernest et Philippe Manseau Ceux pu : rene ne ange 
de la bannière par Mmes Joseph et | 
| |amusé. Les temps durs paraissaient 
À ———…—…—…——emmmts | (À OF disPATU POUr |A circonstance 
; Les prix pour différentes récompen- 
ses furent distribués comme suit 
| Pour les gagnantes aux cartes, le pre- 
lies prix a été décerné à Mille Y von- 
Le Gagnon; 2ème prix à Mme Val- 
|court, Sainte-Rose; prix de consola- 
{tion à Mme Ernest Gagnon Les ga- 
Canadien Naturel |gnants parmi le 3 homme: furent: ler 
Clité Lessstls |prix, Maurice FOR Sainte-Rose; 
. 2ème prix, Noël Dufault, Sainte-Rose:; 
‘ Marque REGALIA | prix de consolation, Gabriel Pinette 
| Le $5 en or a été décerné à M Adéo- 
La liv.5liv |dat Adam, Suiñte-Rose T; 
Grandes feuilles étendues # 45 $2. 10 | Pour terminer cette soirée récréa- 
, Havane, Grand Rouge, Con- ltive, il y eut de la musique, du chant 
necticut A0 LA5 6 même de la gigue par M. Urbain 
! Petit Rouge, Petit Havane 40 145 | Delorme q'ii a manifesté beaucoup de 
Quesnel, feuilles étendues #9 4.43 |Soupiesse pour un habitant 
Quesnel, feuilles pressé 15 4.6: Les visit RARE te furent M 
Obourg 60 2.83! Adélard Langevin, en vacances chez 
Rouge Quesne 60 2.47 | es parents, et l'inspecteur des postes 
Valgo No 2? 80 12311 Winnipeg. Puis MM. les curés Fer- 
Feuilles libres No 2 20 75 land et Bois, de la Saskatchewan, qui 
nee our ue . furent quelques jours au presbytère. 
; ares . 2.85 + 4h 0 ——  — — 
COMME PAPA a 
7 i % S D 
» Mon Bon  . 2. iivr 8 … Re he pie 
h C, pe e iv .10 . 
Nouveau mixte, paquet {4 livre \50 . PAIEREEs M. et Mme Eugène nl 
Tabac fort. et 14 WT, . He oit retour ter à Muntréal ve's 
i « Quesnel, paquet !; livre | s0|° VNONSEN ue, 
Parfum d'Italie, paquet ! livre  ,75 Depuis une semaine et demie nous 
: avons parmi nous M. et Mme Geoi- 
TABAC A PRISER ges Dagesse (Germaine Gauthier), de 
FRANCAIS Saint-Brieux, Sask., en voyage de no- 
Ordinaire, râpé, paquet 1 liv. ° $1.40 DR RE RUES PARA RE SUR LORS 
Marie-Rose Dagesse est aussi avec 
TABAC FRANCAIS eux: elle revient d'une promenade d'un 
Maryland. paquet 1-10 $ 30 an passée en Saskatchewan. Les uou- 
Scafertati Bleu, paquet 1-9 83 | “Eaux. mariés, à qui nous souhaitons 
Caporal, paquet 1-10 25 une vie de bonheur et de prospérité, 
British Crown, paquet 1-16 10 sont retournés 3 7 
Potukin, Turque et Russe, 1-12 .25 Mme Gilbert, de Winnipeg, et ses 
Turkish Record, paquet 1-16 ‘15 | deux enfants, était en visite chez son 
Black Sea Turque, paquet 1-10 20 | père et sa mère, dimanche dernier. 
nt srmmieme D 
: FORT GARRY 
Cie Richard & Beliveau 
C Ivea Ltd. Le RME Loephéorm ont 
eu l'honneur et le bonheur d'avoir par- 
7 CR M0 mieux Mgr A.-A. Gherrier, P.A. 
. 922 V.G. Dimanche, Monseigneur a cé- 


288, rue Main Winnipeg 


lébré la messe et a prêché en français 


ar {, Collège deSt-Boniface 


Dirigé par les RR. PP. JESUITES 


Premier et seul collège catholique agrégé à 
l'Université de Manitoba, devenu, après l'in- 
cendie de l'ancien immeuble, en novembre 1922, 


Collège et Séminaire 


9 Preis A pue à reprenne Gprtmie 


cours CLASSIQUE conduisant au B.A. 
COURS DE COMMERCE à base anglaise. 
cours PRÉFARATOIRE français et anglais. 
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| 4 fit du + venir Il sai! nn métier CefQuer tapage! Je ni lançai un | Mai S ] d À Truies No 2 $3.00  $3.00 
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la fin fe semaine et re on avec ! « ; se J 
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Employez Miller Worm 


Powdèérs et la bataille comes 
les vers est gagnée, Ces | 
dres corrigent les Pense a 
malades de l’estomac qui nour- 
vissent les vers et ces parasites 
destructeurs ne peuvent exister 
après être venus en contact 
avec la médecine. Les vers sont 
rapidement expulsés des intes- 
tins avec Fes autres déchets. 
Les organes iemnent sains 
et la santé de l'enfant s’amé- 


liore rapidement, 
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L'entrée des élèves pensjonnaires|tre lui-même offciait. Les enfant L'argent des pays d'Europe 8e vend | jeta ja douzaine $ 18 
iu couvent est fixée au 24 août, et|de choeur étaient nombreux. Les! Les commentaires ci-après de la | aux prix suivants, en sous canadiens: Premiers $ 18 
l'ouverture des classes au lendemain|suisses graves. L'orgue jouait du |“Patrie"” de Montréal sur la part faite | Prix Prix |Seconds 1 $ .13 
25 août # Gounod. Je vis tout de suite que ce|au français dans les écoles publiques | du jour normal lommes de terre— | 

A toutes les élèves, anciennes et|n'était pas un compte rendu daus|des Etats-Unis intéresseront vivement | Livre anglaise S186% $487 Nouvelles, par 100 livres $12% 
nouvelles, la plus cordiale bienvenue. |mon journal qu'il fallait écrire, maislros lecteurs: {Franc français 3.95 3.92 Farine— É 
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|mais, tant que je vivrai, j'en conser- me restait plus que la description des|CCux d'allemand + 4 + Alioentation— 
verai l'exacte mémoire. visages. Je fis le tour du choeur, par | _. part qui revient be l'espagnol Son. La tonne $14 00 
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Ma “rubrique” était toute ma vie RASE AABOERE NOUS SORDIENCE re AE c Ve Sage PRE AS Ne 
Une seule chose m'importait au mor- DRE CES PAS ON OR PRE PRERERES 11 AOÛUT 1931 A CE ONNSS ee 
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. A ; & È . 9) JL a! € >S res & res Di . . A 

.. rep boire la coupe jusqu'à la lie. Je me Américains possède des sections Pour la dm pese mr Rs 102 il] 1: 
- Eh bien! oui! sottise! tu as rai- penchai à nouveau un- peu plus, pour |florissantes et le conférencier de pas- GRAINS \ AP . ere. Pere À is FA e 0 . : 
it Cohèbé JEU fall ou commaltre dépasser le profil de vautour de la|sage se trouve souvent devant des RAT: #+août 5 août, 6 ao , Asie it 6 aofit août 
une, et une carabinée, C'était une dame Seigneur! Je dus me crarn- AHFOIEER LORRIQS ESRI" UE ATENS RL ! ser 521 51! 1 U 53° 
R 7 ponner au pilier vôisin. Je faillis lais-|rire ou s'émouvoir quand il convient. Blé No 1 Nord D24 SH -S18 54; 531 561 
journée sèche; je veux dire que je| échi . . ne | eve , er 2 Nord .487 .474 473  .50$  .497 .52} 
‘avai : s apper non chapeau, ma can Se trouvant à Cleveland l'an passé, . h 1 4 , 
D RAR RES A D 0 L'aulei at ses du ln ptits Cooauin prié de‘parler 3 Nord .44! ,43 .42% .45$ .44; .47} 
pre à signaler, pas une matinée digne …. les enfants de Rp ous en français à plusieurs centaines ‘de 
: . S, L & LS , ; S, als € £ È L : : «sur n= r n= nn" 
noue Ur  . Wagner, on en était à Wagner! jeunes gens. Comme il demandait Avoine : | 1 | 20 : 25 | Hi 77 En 
lement rien à faire. J'errais, désem- es FAIR AN notes de moe nai AvaiE Un M LE L Le | _ Ro | Fée | P 
paré. Par habitude, mes pas me con- its qui Le mess ” nait, . pat un 1arge He Orge 3 CW | 30 298 .28} .294 .29! 31 
duisirent de Saint-Augustin à la Ma-|® * ri : u, nt ainsnptod die Paul Rs aPiien pr 4 CW .283 .27$ : 261 .27} .264 .29 
deleine. Les portes étaient ouvertes, que témoins? Au fond de son fau-|ses applaudissements enthousiastes, 1 . 
les temples étaient morts! Je pous- re POP Re PR ponte MR US See pass chers ET Lin 1 NW 1.073 1.05} 98, 1.033 1.034 1.074 
ai, désespéré, jusqu'à la Trinité. Je rolles! péral Gouraud qu'il FREE pour s'a- 2 CW . 1 03} 1 01! 04! 90! 99! 1 .03} 
machais, le nes sur mes inutiles Bot. Marolles se ‘mariait… clandestine-|dresser à elle, se passer d'interprète.| _ : : 
tines vernies, quand tout à coup #: _ _ ——— ms Seigle 2 CW . 294 .28} 264 .278 27 . 29} 
vis rouge. Sous la voûte de l'entrée, st È ° 
un tapis, le long des marches et jus- Prix sur vole (track) ; 
qu'à mes pieds, me tirait la langue. DT L . : E - | ï 
Je cru$ d'abord à quelque hardi cau- t Base Blé L Nord | :82 .51} .S11 541 531 . 56} 
chemar, un de ces cauchemars de jour Avowe 2 CW .27 . 26! .25} .27} .274 .30 
qui vous font frôler la folie. D'une|. Orge 3 CW - 304 . 29} . 28 .29 .28{ .304 
brusque enjambée, je fus sur le corps Lin 1 NW 1.07$ 1.054 +984 1.034 1 0 1.07 
du délit C'était un vrai éspis, u Seigie 2C W 29% 283 264 -27% 27 294 
tapis de première classe. TT T7 

Mon front se barra d'une ride. On Options 0 
se mariait là, derrière ces grandes Blé Oiobre. .531 52% .52} 564 .544  .56 
portes closes, et je n'en savais rien! Décembre s5 431 534 56? 55} 57 
Mes confrères sans doute commen- M. : _s0! 58 578 60 | 50} 61 
taient mon absence et, déjà peut-être, a sé bel | ue A dé 
rpm Dauer Avoine Octobre 28] 2} 2) 28 2 ii 

, . Désabre 273 .26} .254 .274 .2174 .29 

int mort! Modérez vos transports! Mai .30! .28} ‘.281 . 294 .30 .31 
Tout en monologuant, j'avais tiré x _— : ste , | 
mon carnet. La page était vierge. LA CIE PARENT LIMITEE Orge Octobre MH  .30} 294 .30} .29 .32 
J'y Rae For qui calligraphié un su- COURTIERS EN GRAINS Décembre .32}. .31 29i -40i .30 . 32 
perbe: . ne _ me opnramrnpere à 

Cependant, 1 était midi et demi [RE eee Ce ES RS TP lone causé BILin Octobre 110 1:08 101 1.06 1.06 1.10 
Le temps n'était plus aux longues perdra 2 +0 ece ras Décembre ©1104 109% LOT 1.064 106 1.10 
réflexions. Je boutonnai mon par- | BANQUE CANAD ro «: 1.20 1.14 1.07 1.09 1:12 1:16 
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PETITES ANNONCES | AU SACRE-COEUR | 
60 sous par insertion. 1» privee | 


7. foujpers ercompagnes În ; pre | Bénédiction nuptiale 


étici'ons por William-C Pin- 
Les prêtre -caniiies Csivent nous) Féir 18 Jes époux. William F 


parvenir an plus lard le lundi soir, #ik#7$ et Mare Béatrice Lärergne, qui 


cinq heures. vinrent s'agenouliller auprés des saints 
1 ne. : a — Jautels pour recevoir 1 bénédiction 
‘ « : sis | F 
‘w ‘ , . 1 1 . nuptiale L'entière cérémonie catho- 
s"« \ y ltyue eut lieu en présence de nom- 
: eux parents vt amis, au son de l'or 
es de | Tue et des, cantiques M Danie! 
' Wardrobe et Mile Juliette Desmara's 
( deria fr + erons 
sn prie + ' * " + te Fisher Brarch, Man. servirent de 
F dires +28 + émoiss p , » E Leaupré 
FONTAINE 4 COMPALNSIS font mieux. noi! Le F J -F. Beaup 
| OMI_ offiria À cette messe dé Th 
A Ori vn 
suit se » 1" 4 A 
Piecte ' ; #e Le BA Nos meilleurs voeux accompagnent 
dromnrr à GSoite } tétéphone 28 07% te e veaux mariés 
De passage au presbytère 
FOHANS,S 1 fer M bbé Pai:ié ré Ce Transconi 
her LIT 4 LL Poirier, 137 rue Pre : , ie 
moulin. “antmt-Montinre |" on frère R. P Pailié OMI 
: hua. Jes Péres Oblats A Per- 


en |bat E. Pianet et P. Etienne 


rare 
A de mie | Service et sépulture 
» n f: r | ; 
Sémpe dore nnd Clesnere. 12 rm Mn-| Achille Joloin, décédé à Winnipeg 
ton. faint-Honmifnre Tél. 21117 1 e 2 août, fut inhumé e 5 acût Le 
A tou | f ' d e ussiené R P J Chaumont chanta le service 
De sera pas responsable des dette \ 9 h. mercredi passé Le corps fu! 
mtractée à partir du 27 juillet 1931. | transporté au cimetière de Saint-Boni- 
par nn f £ } he V € (nc - Le éfunt laisse pour le pleurs y 
Curtaz) : 
Daté à L Afanits ea l'ours ses nouf cnfants Nos vives sym 
tuifet 1931 pathie 
lip MARS VIEVILLE Tennis 
Le « iemoiselles « 
LE NOUVEAU miné sam iprés-midi Mile Yvet 
ce Sala es! rtie victorieuse dans 
CAFE OLYMPIA ! Miie Antoinette Pate- 
° s félicitattor à la ga 
offre les meilleurs repas Le In ville à) ; 
AN et 50 sous — Cuisine française 
CCR] 
40S. BADALI, gérant l dernier concours des, messieurs 
329, nvenne Portage (vis-à-vts Faton | mencera prochainement 
L1 . L1 
ro ] vingt-trois membres qui 
AVÉZ-VoOts MAT AUX Prat 


| pri part au pique-nique de la 
S) owl, ne manques pans fe visiter te | : 
he Gilbert Séguin Vous rare 1 


nn soutogement Lenmédint tous 19 
mnnmx de pieds, à partir on. cours jus 
qu'abn pi du pints. 

DM G-AINENMT SEGTIN 


LOIR PACE LCA ES Travail de 
car Dentiste 
A DES PRIX REDUITS 


Les dents sont extraites avec 
oinim de Le UIeUrT Que (in MCienCe Le 

an y ompany . loutiilase vdernes le permettent 
[M “rt 


qui dermcurent en dehors 
impressions faites ie ma 
éteus le même jour 
ns l'or le -caout. houc, 
elc., en grandes quantités, et le peu 
de profit que nons faisons vous assu- 
: . L re de trânm Dan prix 
Articles de Mission SAUVEGARDEZ VOTRE SANTE 
: N'attendez » hérirusers compli- 
Notre spécialité: cations Ke aux petites défec- 
tunailtés den \itenant; ik vour en 
! » “Fc coûtera peu Chose et vous évite 
Libratries de Parolsse et d'Ecole V2n A8 Lérietnes diinaultés 2: de 


Magnifiques chapelets en | 
or et en argent 


Tarifs spfciaux aux Hbrairies wromres déperises pour la auite 
‘de puis vous économiner de l'argent 
L'vres religieux et de dévotion “ur Ten trnvnus de dentinte, Venez 


et vons serez convaineu. 


VIN DE MESSE des côteaux de |! DR D.-R. JACOB 
Harrnch | ET SES ASSOCIES 
| 


2—HURHEAUX—2Z 
Li] 


Echantillons envoyés sur demande WINNIPEG 


| 215%, Portnace D, 
16, RUE DÜNDAS W. ||" | ments metres 


mer 
TA Adélnidte 0188 Toronto, Ont. 


oredi #t samedi jusqu'à 9 héures 
| Naga parlons francçcain 


La“voie lactée’ conduit 
à la santé 


Un verre de jait pur, délicieux de City Miik 
pris chaque jour” est un Qi à e santé. 
Pour les jeunes! pour les TE 4 iün'yn 
1icn de mieux. | 


Tél, 87 647 : 


Tabacs Canadiens. 


Gros et détail 


LEMIRE & CIE 


J, SALA & CIE (Successeurs) 


628, AVENUE BANNATYNE 


Téléphone 27 632 Winnipeg 

EN FEUILLES HACHES 

’ La livre ' La livre 
Counecticuh SL, Fort $ .23 Mélange doux à base Petit 
Grañd Rouge, Doux | 30 ivuge $ .70 
‘'rand Rouge, feuilles étendues .85 Mélange doux à base Quesnel .80 
Petit Rouge Canadien 35 Petit Havane, Doux .15 
Petit Havane, Doux 32 Parfum d'Italie .15 
ObouZ£-Vincent .35 Rose Quesne] e 
Parfum d'Italie .35 Obourg-Vincent 
Quesnel Pur 469 Questel Pur 
Petit Canadien Pur .60 
Pose Quesnel 55 En paquets de 1-8 ou 1-10, cinq 
Belgique 50 sous par Hvre extra. 


CONDITIONS: Argent comptant avec commande, De Winnipeg à destin1- 
Con, transport payable par l'acheteur. Nos prix sont suiets à changement 
tans avis, Escompte de commerce Hhéral aux marchands. 


La Toupin usher & Fsel Compagnie Ltée 


888, RUE BERTRAND Jos 
Téléphone 201105  . 


Marchands de matériaux de construction de tous 
sans. Estimés ere fournis sur demande 


Toutes les meilleures qualités dé charbon connues 
MecLeod Xiver, Foothills, Champion Drumbheller, 
+  Koppers Coke 
CHARBON DUR SCRANTON . 
Prix spéciaux au char — Expédition à la campagne 


igue ont paru très enchantés de Jeur 
séjour à Grand Beach Vu la bonne 
organisation du comité ce la ligue 
tout marcha à merveille La pluie 
ina nullement arrété l'entrain qui a 
ne yné depuis le départ à 10 h. jusqu à 
|l'arrivée ‘u {rain À 19 h. du soir 
| L1 L1 . 

Dimanche prochain, notre club joue 
à l'Immaculée Conception. Que tous 
les membres se fassent un devoir de 
venir encourager, nos -porte-couleurs 


——— 0-20 -D—— 


WINNIPEG 


Des bandits cambriolent une 
banque, mais ils sont 
| pincés 


Mercredi, deux cambrioleurs ont 
exécuté un hardi coup de main’ sur 
une succursale de la Banque Royale 


des rues Mountain et McGregor. Mai. 
trisant le gérant et le caissier, E:-L 
Mundy et A-V. Monnin, à la pointe 
jeu revolver, ils 3e sont emparés d'en- 
viron $1,000. Comme ils s'enfuyaient 
dans la direction d'un auto qui Îles 
[attendait, le gérant tira sur eux, mais 
sans rés! iltat, cinq coups de revolver 

Au cours de la nuit suivante, les 


eux bandits étaient arrêtés dans un 


St | hôtel à Winnipeg Beach, leurs propos 


| ranges ayant éveillé les soupçons 
? | d'un employé qui prévint la police 


ce le chauffeur était aussi 
arrêté le lendémain sur une ferme près 


le Lockport 


— 
Mgr Ladika est de retour 
eu Canada 
Montréal Son Exc. Mgr Basile 


Laëdvka, deuxième évêque des Ukra- 
|niens du Canada, est revenu de Rome 
ces jours derniers, ‘après avoir rendu 
[au Pape sa première visite officielle 
depuis son élévation 4 la plénitude du 
sacerdoce. Son Excellence était très 
fatiguée cu voyage, car elle souffre 
d'une affection cardiaque; son vicaire 
général, Mgr Michel Grigorijchuk, a 
dû appeler le médecin. 

Son Excellence a eu une audience 
avec le Pape et plusieurs cardinaux 
de la cour romaine, en particulier le 
cardinal Sincero, secrétaire de la Sa- 
crée Congrégation de l'Eglise orien- 
tale 11 s'est ensuite rendu en son 
pays, la Galicie orientale, pour y trou- 


ver encore plus de misère qu'au Ca 
nada. Il a finalement visité Vienne, 
Paris et la Belgique. 


Mgr Ladyka édifiera un séminaire 
à Winnipeg pour les nombreux ordi- 
nands ‘qui préparent présentement 
‘eurs études äux séminaires de Mont- 
réal, Toronto et Ottawa. 

2h 2———— 


PETITES NOTES 

Miles Helen Day. Gabrielle Cyr et 
Ange‘ina Beaulieu, élèves de Mlle 
Mollot, de Winnipeg, ont subl avec 
succès l'examen AT.C.M. aux ré- 
cents examens du Conservatoire de 
Toronto 

: . 

Mme J.-A. Rhéaume et ses trois 
enfants, Laurette, Thérèse et Albert, 
sont revenues de vacances de cinq se- 
‘maines à Coney Island, Kénora, ainsi 
que Milles Gecrgette et Agathe Per- 
ras, qui étaient les hôtes de Mlies 
Rhéaume. 

— —— + 2-0 © —— 


Ce qu'a coûté l'enquête sur 


la Beauharnois 


Ottawa. — Les frais d'enquête de 
la Beauharnois sont jusqu'ici de $17,- 
191. Tous les frais n'ont pas encore 
été défrayés et on s'attend à ce que 
le total des déboursés s'élève à quel- 
que -$20,000. 

L'enguête a duré environ un mois 
et demi. 

Le compte des auditeurs s'est éle- 
vé à $1,718. 

M. Peter White, avocat du comité, 
a touché $7,700 à raison de $175 par 
jour. Son assistant, M. Morin, a tou- 
ché $5,625. 

L'avocat Sims a reçu $1,754. 


Le ‘secrétaire de M. Peter White, | 


$220. 

De plus il y a eu-les impressions 
et les frais divers. 

Un fait à souligner est le compte 
des médecins qui ont examiné le sé- 
nateur Haydon. On sait que le sé: 


———————— 


HEURES DES OFFICES RELI- 
GIEUX A LA CATHEDRALE 
DE SAINT-BONIFACE 

Mgr Jubinville, curé. Vicaires: 
MM. les abbés Brunet et Lévé- 
que. 


Messes du dimanche: 6 h. 15, 
* 7 h. 80, 9 h. et 10 h. 30. Vépres: 
3h. Messes sur semaine: 6 h: 
15. 6 h. 45 et 7 h. 30, 


HEURES DES OFFICES RELI- | 


GIEUX A L'EGLISE DU 
SACRE-COEUR DE 
WINNIPEG 


»s Coin des rues Lydia et Ban- 
Le Hg De Pareindehs 00 
tou rsonne 

D End ce" Paaes 
Téléphone 28 870. 

R. P, gonR. DELS curé; R. 
P. L:B. Beaupré, O.M.I. vicaire. 
Pme Ts ‘1h 30, 
9het 11h. ( 'messe). Vé- 


À Ah. Messes sur 
QE EG À nt 


dans le nord de Winnipeg. à à 


| | \ | | 


LA LIBERTE + à Winnipeg. Man. 12? août 1931 


_ e r . 
De. ei. um. “M LP A “ln us Ce AT 2 ae sc ©. 


C’ est le temps des fruits — et 


LA SAISON DES 
CONSERVES 


Les fruits et les légumes savoureux de l'été! C'est le temns de mettre 
en conserve pour les mois d'hiver leur maturité pleine de vitamines ct 
leur saveur. 


Voici quelques suggestions qui faciliteront votre tâche qui 
vous aideront et vous assureront d'excellents résultats. 


Grilles à conserves - Pincettes de cuisines 


' 

; Pouvant s'ajuster dans une bouilloire ordinaire. Ron- Pour lever les-hocaux D 1x 
{ des, et d'une grandeur suffisante pour contenir 5 bouillants VA) 
, six bocaux d'une chopine 2. Passoire à ; . 50 { 

extension : ni) 
} L2 L 
: e 

f Service de filtres Bouilloires à : 
{ Toujours utile et solide, quelque chose sur quoi Fon ouilloires à conserve E 
," peut compter ne tombera pas quand vidé de Bi En aluminium Wearever”. Assez grandes pour con Le 

L 


moitie. S'ajuste à n'importe quelk | 5() tenir tout un panier de péches! Environ | 1 10 
bouilloire | ee IR pintes inperiales . ÎT 


Bouilleurs à conserves, spéciaux 
‘lus profonds que les bouilleurs de lavage ordinaires munis d'une grille én métal pour-soutenir le: 

L ant " ane ue ne ne us Cantine ut dix rt pinte En f r Pan $1 69 | 

n 


Grilles à conserves Balances justes 


Pour un bouieur de lavage contient 38 Pour peser le sucre et les fruits. Elles enre 63. 25 
huit bocaux 5,204 5.548, | .... gistrent jusqu'a f livres... ds 


PRE PRE $ .15 Section des articles de maison, 8ème étage, Portage 


Bouteilles et Jarres --- 3 grandeurs 


Bocanx avec couverceles à vis Complets avec le couvercle et cercle. 
Dimension large, I 55 Dimension moyenne, ..... 61.00 Dimension petite, 00 
la douzaine .............. . la douzaine ........... la douzaine ... 

Ronds en métal, 20 sous la douzaine. 


Caoutehoues, 7 sous la douzaine. Cruches pour marinades 


Couverele de vitre, 29 sous la douzaine. Pour les marinades faites à la maison. Une $1 40 
Couvercle ‘Mason’, 50 sous la douzaine. cruche en faïence avec couvercle _. 


Section de la vaisselle, 8ème étage, Portage 


ins LET E A N C9 TOC ne 
Le samedi: , LIMITED Le samecl: 


8h S50à1h. WINNIPEG CANADA 8h. 50 à 1 h. 


l 


nateur avait fait savoir au comité lune bande de chair. Aucun organe|fraternité de Dicu.” lie Ferg, de Manawa, Wis. ‘Quelques 
d'enquête qu'il ne pouvait pas témoi-|vital ne se trouvant à cet endroit, Profond'! 5t simple, comme on|bouteilles dé Novoro du Dr Pierre et 
gner. l'opération fut tentée ans l'espoir|voit! Presque aussi facile à réaliser [de liniment Oléolo m'ont procuré un 

Le comité a fait examiner le séna-|d'épargner aux enfants de grandir|qu'à faire grimper le prix de la gazo- |tel oulagement que je puis mainte- 
teur par trois médecins. Ils ont de-|comme des frères siamois. Elle x|line, ce qui, paraït-il, est, pour Rock-|ant travailler sans sentir de dou- | 


mandé $100 chacun pour leur examen, | parfaitement réussi. feller, un moyen de mettre en pratis{teurs.” Des milliers d'autres person- | 
mais ils n'ont pas encore été payés. em que son irrépressible et intarissable |nes qui souffraient d'une semblable | 
Ils le seront lorsque tous les débour- besoin de philanthropie. manière ont trouvé ‘un grand soula- | 
sés auront été autorisés. Lo moyen de Rockfeller . gement c'ans ces deux remèdes de con- 
—2 20 -2—— — cs Douleurs rhumatismales fiance. On les obtient seulement par 


, . os. John-D. Rockfeller, fils, vient de dé- 

Une opération délicate couvrir le remède à tous les maux de 
ME na: | [l'humanité dans la profonde vérité 

New-York. -- Une opération, unique |d'un principe qui va naturellement 
en son genre, dans l'histoire de la chi-| devenir immuable. 11 s'énonce en ter- 
rurgie, vient d'être entreprise par le |mes explicites et du reste tout à fait 
docteur Kylew Golley, qui a réussi à | nouveaux: ‘Nous avons, dit-il, la solu- 
sépaer deux jumeaux, venus au mon-|tion de toutes les solutions. C'est la 
de liés l’un à l'autre à la hanche par fraternité de l'homme fondée sur la 


“Je souffrais de douleurs rhumatis-|des agents locaux désignés par les 
males si intenses das les épaules et fabricants: Dr Peter Fahrney & Sons 
dans les genoux qu'il m'était à peine |Co., de Chicago, Ill. 
possible de marcher”, écrit Mme Emi-| Livré exempt de douane au Capada. 


Offre surprenante 
EPARGNEZ sur vos " 
BAS DE SOIE 


par ce MOYEN ECONOMIQUE 


Ces bas sont de la meilleure = rs dernière 
coupe, épaisseur “semi-service bas de pure 
soie, mince. Lengueur, 30 à 32 pouces Tex- 
ture égale. Talohs français. Soie jusqu'à la 
bande de la jarretière, Bordure mercetisée, 
semelle pour souliers et talons découpés. Poin- 
tures, 814 à 10, couleurs fauve, gun-metal, «ris 
et brun, Ils sont à vous avec 


Seulement 10 enveloppes de 
Savon Royal Crown 
et 65 sous (la paire} 


Très spéc., 2 paires avec 20 enveloppes et $1.20 


X pour la 
À \Emane du Golf 


Du 12 au 19 se; septembre 1931 


e*. 


Une fois gacor:, ln semaine du 
Golf et le Tourno! “1 ‘ l'otem Pole” ap- 
pellent les enthous'astes de golf à Jasper. 
Unique comme panoramo, situé au cen- 
tre de montagnes très élevées, le pare 
de golf Jasper est parmi les plus beaux, 
du monde, Faites vos projets dès main- 
tenant pour venir jouir de ce magnifique 
endroit pendant une semaine. blen rem- 
Le — le coût est exceptionnellement 


k 


vous 
toujours 
du savon 
Royal 


Bas tarifs pour l'aller et le 


Voici une occasion qu'il ne’ faut pas 
laissér passer, Achetez, chez votre épi. 


Laurdry. 


Il dure “er, 10 berne de savon Boral Crown = retour pus. tout est gti 
conservez enveloppes du savon busibénod thus à 

plus long envoyéz-les avec un Por de poste pour v vd ière elmase, 
le montant requis à la. Royal Crown Mt du bas pour l'aller et le we, 


chambre et repas à ôtelle 


Soaps Ltd, Département des Primes, noraires du golf pour res huit; - À 


linnipeg, et nous vous ferons parvenir 
gratis une paire de bas de soie 
d'excellente qualité. Dites la 
grandeur et la couleur que vous 
désirez, et inscrivez lisiblement :: 

votre nom-et votre adresse. Ré. / 

ex ceci aussi souvent que vous 


désirez mt le temps que 
i D'X enveloppes du 


